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TOUT CE QUE LA VILLE VOUS RECOMMANDE 
POUR VIVRE PLUS ET MIEUX À GIVORS

L’agenda 
givordin

exposition
Jusqu’au 11 mai 2019
Exposition d’art contemporain
La Mostra – rue du Suel

Du 18 mai au 6 juillet 2019
Des fleurs plein les bras
Vernissage le 18 mai à 11h.
La Mostra – rue du Suel

Commémoration
Mercredi 8 mai à 11h
Commémoration du 74ème anniver-
saire de la victoire du 8 mai 1945
Esplanade de la Résistance et de 
la Déportation

Vendredi 10 mai à 8h30
Chemins de la Mémoire
Voir page 27

Musique
Jeudi 16 mai à 20h
Concert hommage à Elvis Presley
Moulin Madiba

Jeudi 23 mai à 20h
Expo en musique
Le Hot-Club anime les créations 
des ateliers d’arts plastiques.
Moulin Madiba

Université populaire
Mercredi 8 mai à 14h
Conférence-débat « L’autre 8 mai 
1945 »
Salle Rosa Parks

Jeudi 9 mai à 19h
Théâtre-conférence « La mise en procès »
Théâtre de Givors

conservatoire
Mardi 14 mai à 20h30
Concert symphonique
église Saint-Nicolas

Mardi 21 mai à 18h45
Moment musical
Auditorium du conservatoire

Mardi 28 mai à 18h30 et 20h30
Musique et poésie
Théâtre de Givors

Médiathèque
Mardi 15 mai à 10h et 10h30
Musicontes
Médiathèque

Samedi 18 mai à 10h
Atelier conter les étoiles
Médiathèque

Vendredi 24 mai à 19h
Conter les étoiles : restitution
Médiathèque

Archives municipales
Vendredi 24 mai à 14h
Balade d’inventaire - quartier de la 
Freydière
Venez recenser ses trésors patri-
moniaux à conserver et valoriser

Association
Samedi 25 mai à 20h
Soirée des amis de Michelle et René
Salle du Montelier (échalas)

événement
Samedi 4 mai de 8h30 à 17h30
Foire aux plantes
au profit du comité de jumelage 
Givors-Gavinané
Parc de la Maison du Fleuve Rhône 

Vendredi 10 mai à 18h
Conférence de clôture du printemps 
givordin 
Médiathèque

Samedi 11 mai à 10h
Stage de jardinage
Cité des étoiles

Samedi 25 mai
Festival « Les Hommes Forts »
Quartier des Plaines
Voir pages 24-25 

Dimanche 26 mai 
élections européennes

Du 3 au 14 juiin
Quinzaine de la parentalité
Voir page 19

vie municipale
Mardi 21 mai à 18h
Café citoyen Presqu’île-Canal
Maison citoyenne Tours Thorez

givors.fr

Plus d’infos sur l’agenda et 
tous les événements sur 

villedegivors

Du 18 mai au 6 juillet, exposition de peinture « Des fleurs plein les bras » à la 
Mostra.
à travers l’objet floral, Elisabeth Dragic interroge les notions de nature, de corps, 
de transmission, de lien intergénérationnnel dans un travail d’une grande sensi-
bilité. L’exposition clôture une résidence de plusieurs mois dans la ville.
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Le temps des rencontres 
et des festivités

 
Christiane Charnay, 
Maire de Givors

éditorial

13 et 14 avril : inauguration du festival  
« Givors en jeu »

11 avril : lancement officiel de la deuxième 
tranche du projet immobilier « Impulsion 
garden »

2 avril : café citoyen de la Freydière

Avec ce printemps marqué par un 
climat anormalement chaud et bien 
trop sec pour les cultures nous glis-

sons vers un été qui peut lui aussi nous 
réserver des surprises. Notre jeunesse 
nous montre, à travers des manifestations 
et des actions marquantes, le chemin qu’il 
nous faut prendre pour notre planète. à 
Givors aussi nous avons notre mot à dire, 
que ce soit pour préparer le plan des dé-
placements de demain, pour améliorer 
l’entretien des espaces verts ou réduire nos 

déchets, l’équipe municipale ne ménage pas 
sa peine pour fixer des objectifs ambitieux 
pour notre ville. 

Ce printemps restera aussi celui des ren-
contres, avec les cafés-citoyens dans nos 
quartiers, du temps de l’écoute et des 
échanges avec les habitants. Les cafés-ci-
toyen sont aussi des lieux ou la démocratie 
s’exprime. Certes il faut supporter parfois 
des interventions acerbes qui oublient que 
le débat doit se nourrir de propositions et 
pas seulement de critiques politiciennes. 
Passé ce temps de critiques, la parole ci-
toyenne se libère et les besoins de tous 
s’expriment. 
 

Bien entendu, Givors, comme la capitale, ne 
s’est pas faite en un jour, mais la construc-
tion de notre ville de demain ne se fera 
pas sans vous. Je suis très attachée à cette 
forme de démocratie citoyenne et je suis 
favorable pour l’étendre, à l’avenir, à des 
concertations sur des projets pour notre 
ville, qu’ils soient écologiques, sociaux, 
culturels, éducatifs ou économiques.

Avec le mois de mai qui annonce le retour 
de l’été ce sont les moments festifs de plein 

air qui s’amplifient. Nos services culturels 
sont à pied d’œuvre toute l’année pour vous 
présenter une offre très large, accessible 
à l’ensemble des Givordines et des Givor-
dins. Le festival « Les Hommes Forts » 
lance cette période des rencontres festives 
et populaires le 25 mai prochain, la veille 
d’un vote crucial pour l’avenir de l’Europe. 
Je peux aussi vous annoncer le début du 
prochain « Festiv’été » le 28 juin avec de 
nouvelles surprises. 

Et puis pour plus tard ce sera place au 
cinéma avec un complexe enfin accordé aux 
Givordines et aux Givordins !

9 avril : café citoyen des Vernes

« Vos propos sont riches et l’expression de vos attentes 
et de vos idées pour vos quartiers 

me sont utiles pour bâtir ensemble le Givors de demain ».

30 mars : mobilisation des parents d’élèves 
contre le projet de loi « Blanquer »



L’actu en images
1  Durant les vacances de Pâques, le JSOG Football a 

organisé son traditionnel stage en direction des 5 à 13 
ans. Ainsi, 19 adhérents ont participé à des ateliers tech-
niques, mais également de nombreuses animations avec 
un point d’orgue : la visite du Groupama Stadium et une 
session photo avec la star de l’OL, Maxwell Cornet.

2  Du 15 au 17 avril, le conservatoire de Givors a 
proposé, dans le cadre de « Danse d’avril », un par-
cours artistique autour de la danse à destination des 
danseurs débutants comme confirmés afin de se per-
fectionner dans leur pratique.

Retour en images sur le mois d’avril 2019 : 
son actualité et ses temps forts. 
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3  Dans le cadre des semaines de la citoyenneté et suite à leur 
participation au jeu géant sur les questions de respect et d’éga-
lité entre filles et garçons, 25 ambassadeurs et ambassadrices 
de 5e du collège Lucie-Aubrac sont venus présenter leurs tra-
vaux à l’hôtel de ville.

4  Chasse aux œufs intergénérationnelle au parc de la  
maison du Rhône, le 10 avril dernier. En effet, les enfants du 
pôle  pet i te  en fa nc e  et  les  sen ior s  se  sont  
retrouvés pour une grande chasse aux œufs au sein du parc 
qui s’est conclu par un goûter commun.

5  Faire les choses à moitié, un concept intéressant développé 
par Benoît Luisière et Stéphane Castet, lors de leur résidence à 
Givors, en lien avec le pôle photographique Stimultania. L’occa-
sion pour les deux artistes, un tantinet « décalés », d’inaugurer 
une plaque au cœur des Étoiles et de présenter le parcours des 
œuvres réalisées : 

 
www.stimultania.org/lyon/faire-les-choses-a-moitie/. Nous re-
viendrons plus longuement sur ce projet dans notre prochain 
numéro.

6  À l’occasion du carnaval, le 8 avril dernier, les enfants de 
l’école maternelle Freydière-Gare ont défilé dans les rues de 
Givors et jusqu’à l’hôtel de ville. Après leur petite escapade, les 
enfants purent déguster des crêpes « maison » préparées par 
les parents d’élèves et les enseignantes.

7  Après-midi festif et sportif réussi aux Vernes, le 19 avril 
dernier, lors de « l’urban cross des jeunes » organisé par l’asso-
ciation A.V.E.C, les éducateurs de la Sauvegarde 69, les JSP, le 
centre social Jacques-Prévert et les services de la ville de Givors. 
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Bientôt un centre de santé pour Givors 
Très bonne nouvelle pour notre ville : Christiane Charnay, maire de Givors, a officiellement annoncé, 
le 5 avril dernier, l’installation prochaine d’un centre de santé en centre-ville.

Santé

Une présentation qui s’est déroulée dans les futurs locaux 
du centre de santé, au rez-de-chaussée de l’immeuble 
« Caligram », rue Prévert, en présence de nombreux 

élus, partenaires et professionnels de santé et qui vient clore 
une période de plusieurs mois de mobilisation, de réflexion, 
de travail et de collaboration. Mené tambour battant par la 
municipalité, avec en première ligne la maire de Givors, et 
ses partenaires, ce vaste chantier a démarré en mai 2018 sur 
la base d’un constat de l’ARS (Agence régionale de santé). En 
effet, ce rapport alerte sur la situation préoccupante en matière 
d’offre de santé sur le territoire givordin et classe notre ville en 
zone d’intervention prioritaire. Il est vrai qu’avec seulement 9 
médecins de ville et presque aussi peu de spécialistes l’offre de 
soins sur Givors reste fragile, d’autant que le départ en retraite 
de certains praticiens pourrait accentuer cette situation.

Des actes plutôt que des discours
Dès lors, la municipalité prend rapidement à bras le corps 
ce dossier, alors qu’il ne s’agit pas d’une compétence com-
munale et s’engage dans une démarche volontariste, avec un 
credo clair : des actes plutôt que des discours. Un adage que 
la municipalité mettra en pratique en mobilisant partenaires 
institutionnels et associatifs, notamment lors des Assises de la 
Santé, en septembre 2018, mais également avec la population 
au travers d’une pétition qui a réuni plus de 3 000 signataires.

Renforcer considérablement l’offre de soins et miser sur l’innovation
In fine, et après plusieurs mois de mobilisation citoyenne, 
Givors accueillera d’ici fin 2019 son centre de santé. Concrè-
tement, « en plus de notre centre hospitalier, et du maillage 
existant en terme de santé, nous pourrons prochainement 
compter sur un lieu ressource comptant 4 cabinets réservés à 
des généralistes, 2 à des spécialistes en libéral, un infirmier, un 
administratif, ainsi qu’un espace dédié à la politique « santé  » 
de la ville » détaille la maire de Givors. À noter, le caractère 
innovant de ce nouvel équipement. Avec une spécificité, puisque 
ce centre de santé sera doté d’une équipe de médecine mobile 
(voir ci-contre), une solution innovante, pérenne et complémen-
taire pour notre territoire. ■

« D’ici fin 2019, le centre de santé ouvrira 
ses portes. Il accueillera donc 4 cabinets 

réservés à des généralistes, 2 à des 
spécialistes en libéral et un infirmier ».
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Beaucoup n’ont pas cru en l’aboutissement de ce projet. 
Qu’avez-vous à dire à ce sujet ?
Simplement qu’il ne faut pas baisser les bras sans avoir 
combattu. C’est vrai que ce projet a été difficile à mettre 
en œuvre, surtout sur un délai si court. Mais nous n’avons 
rien lâché. Cette annonce vient comme l’aboutissement 
d’une longue démarche entamée il y a plus d’un an, 
laquelle a suscité une forte mobilisation que ce soit de la 
population, dont je salue la détermination, ou de nos par-
tenaires que je remercie pour leur soutien. Car même si 
cela n’est pas une compétence communale, face au double 
constat des besoins de santé importants et non couverts de 
la population et à la diminution de démographie médicale, 
le droit à la santé demeure une aspiration fondamentale 
auquel la municipalité reste très attachée.

Mais votre démarche va plus loin ?
Effectivement, l’implantation du centre de santé s’inscrit 
dans une démarche plus vaste avec la mise en œuvre d’un 
Contrat Local de Santé en collaboration avec les services de 
l’État, l’ARS et bien entendu les professionnels de santé du 
territoire. L’objectif étant d’améliorer le maillage territorial 
d’accès à la santé en développant  des actions publiques 
innovantes au service de nos concitoyens.

Un mot sur la gestion de l’équipement ?
La gestion du lieu est confiée à l’association ACESO (asso-
ciation gestionnaire de centres de santé omnipraticiens 
et soins de premiers recours) avec une gouvernance 
partagée. Elle est présidée par Jean-Louis Touraine, dont 
l’expertise n’est plus à démontrer. Les locaux quant à eux 
sont mis à disposition par la SAGIM. Il faut également 
préciser que ce projet s’est construit sur la base du par-
tenariat et de la concertation. J’en profite d’ailleurs pour 
remercier l’ensemble des partenaires qui ont pris part à 
cette magnifique initiative.

Et plus pragmatiquement, quelle est la date d’ouverture ?
D’ici fin 2019, le centre de santé ouvrira ses portes. Il 
accueillera donc 4 cabinets réservés à des généralistes, 
2 à des spécialistes en libéral, un infirmier, un personnel 
administratif, un cabinet médical mobile allant au plus 
près des habitants, un espace municipal avec lieu d’écoute 
et des actions préventives de santé.

 Christiane Charnay, 
Maire de Givors  

Dok’ici : une solution innovante pour aller au 
plus près des habitants

La lutte contre la raréfaction de l’offre de soins passe également 
par l’innovation. Un point de vue que partage très certainement 
l’astucieux chef d’entreprise Alain Sitbon, lequel a imaginé un 
concept de cabinet médical mobile appelé « Dok’Ici ». Un dis-
positif innovant et complémentaire rattaché au nouveau centre 
de santé qui va être déployé sur notre territoire. Son fonction-
nement sera assuré à tour de rôle par les médecins présents au 
cœur du centre de santé et selon un planning défini pour être 
au cœur des quartiers. Ce véhicule transformé en cabinet de 
consultation ultra moderne disposera également d’un électro-
cardiogramme, d’un échographe ainsi qu’un défibrillateur.

De gauche à droite, les partenaires de l’opération : Marion 
Demontès, chargée de projet de Dok’Ici Jean-Louis Tou-
raine, député, président d’A.CE.SO (association gestionnaire 
de centres de santé omnipraticien et soins de premiers 
recours, Christiane Charnay, maire de Givors, présidente 
de la SAGIM, Gilbert Deleuil, sous-préfet du Rhône, chargé 
de mission pour la politique de la ville auprès du Préfet de 
Région Auvergne-Rhône-Alpes, Alain Sitbon, président de 
Dok’Ici, entreprise qui développe la solution de médecine 
mobile, Julien Ranc, chef de projet Dok’Ici, Romain Giraud, 
directeur de la SEM SAGIM.



Multitude de projets au 					    service des GivordinsGrands 
projets

Garder le cap et tenir ses engagements, c’est aussi faire preuve de détermination. 					     C’est pourquoi, aujourd’hui comme hier, la municipalité entend poursuivre ses efforts.

Avec en filigrane, comme le souligne madame la maire, 
Christiane Charnay, « la volonté de renforcer l’offre de 
services, développer la diversification de l’habitat et le 

parcours résidentiel, améliorer le cadre de vie et favoriser la 
création d’emplois sur le territoire. Mais également conserver 
la priorité à l’éducation, à la culture, à la jeunesse et aux 
séniors, aux sports et à la sécurité. Avec un objectif : construire 
l’avenir de notre ville », comme en témoigne les 9,5 millions 
d’euros d’investissement et les budgets conséquents : 8 millions 
d’euros consacrés à l’enseignement, soit près de 20% du budget 

total, 3 millions d’euros consacrés à la famille, dont 2,3 millions 
pour les crèches et garderies et 8,5 millions d’euros consacrés 
à la jeunesse, aux sports et à la culture. Alors que le contexte 
économique reste difficile sur le plan national, la bonne santé 
financière de notre ville, avec un budget total de 36,5 millions 
d’euros et une dette quasi nulle, permet de dégager des marges 
de manœuvre importantes pour l’investissement et le finance-
ment des projets qui vont contribuer au bien-être des habitants 
et au rayonnement de notre ville. ■

La livraison de la pépinière d’entreprises de la ZAC VMC, nouvel espace dédié à l’économie 
2.0, est prévue pour juin 2019. Ce grand projet de pôle entrepreneurial, financé et piloté par 
la Métropole de Lyon, comprend également la construction, sur le même tènement, d’un 
hôtel des entreprises avec des espaces et services partagés. Sans conteste, des plus pour 
l’attractivité et l’activité économique de notre ville. Parallèlement, le projet cinématogra-
phique va voir le jour puisque les recours, qui freinaient le projet jusqu’à présent, ont été 
épurés, clôturant ainsi la commercialisation de la ZAC VMC. 

Projet d’envergure, porté par l’État et demandé 
depuis de nombreuses années par les élus et les 
habitants de notre ville, les travaux de création de 
murs antibruit le long de l’A47 ont repris. Le futur mur 
s’étirera du pont de Montrond jusqu’au pont SNCF. 

Projet phare marquant la métamorphose du quartier des 
Plaines, la création d’un immeuble multi accueil s’inscrit éga-

lement dans cette volonté d’améliorer le cadre de vie des habitants 
et de remettre du service public au cœur du quartier. Il compren-
dra une nouvelle crèche, une salle polyvalente, mais aussi, et 
c’est là toute la particularité du projet, 17 logements lumineux et 
spacieux en accession à la propriété.

Un programme immobilier ambitieux et qualitatif est prévu 
sur le plateau de Montrond. Il comprend 44 maisons indivi-
duelles et de quatre immeubles collectifs respectivement de 
12 et 8 appartements avec balcon ou jardin, exclusivement en 
accession à la propriété. L’ensemble disposera également d’une 
quinzaine de places de stationnement à l’intérieur du lotisse-
ment, de deux parcs à vélos et 20% d’espaces verts.
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Multitude de projets au 					    service des Givordins
Garder le cap et tenir ses engagements, c’est aussi faire preuve de détermination. 					     C’est pourquoi, aujourd’hui comme hier, la municipalité entend poursuivre ses efforts.

Dans la foulée de l’implantation du centre 
de santé, une micro crèche privée devrait voir le jour 
prochainement dans les locaux en rez-de-chaussée de la 
résidence Caligram. Cette installation va venir renforcer 
l’offre de garde d’enfants à Givors et plus particulière-
ment en centre-ville, à deux pas de la gare, mais égale-
ment du futur groupe scolaire Freydière-Gare.

Annoncée par madame la maire lors du dernier café-citoyen des 
Vernes, la réhabilitation de la place du Général de Gaulle donnera 
lieu dans un premier temps à une étude afin de définir les contours 
de la refonte de cette place, véritable lieu de vie du quartier. 
Parallèlement, les travaux de reconstruction du centre commercial 
devraient être engagés rapidement par les bailleurs sociaux.

Un vaste projet d’embellissement de la rue Roger-Salengro 
va être impulsé. Au programme : végétalisation, fleuris-
sement et renouvellement du mobilier urbain. Quant à la 
fontaine, place Carnot, un travail est en cours pour étu-

dier sa remise en marche, après un léger lifting.

Outre « le petit coup de jeune », la réhabilitation de la salle 
Georges-Brassens permettra la création d’un espace sup-
plémentaire pour expressions culturelles et artistiques. 
Les travaux démarreront au second trimestre 2019, pour 
un coût de 2 millions d’euros.

Multiplication de programmes immobiliers : de 
nombreuses réalisations inaugurées et des cen-
taines de logements proposées en accession à la pro-
priété. Notamment dans le quartier de Canal, avec 
l’ambitieux projet « Impulsion » et près des berges 
du Rhône, en centre-ville avec le projet « View ».
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Plus de 1,2 million d’euros pour les 
associations et clubs sportifs givordins !

Budget

Jean-Jacques Routaboul, adjoint aux sports

Lors du conseil munici-
pal du 11 mars dernier, 
les élus ont débattu et 
voté à l’unanimité les 
délibérations relatives au 
versement des subven-
tions aux associations.

Plus précisément des sub-
ventions dont le seuil dé-
passe 23 000 euros et qui 

conformément à la loi doivent 
faire l’objet d’une convention 
d’objectifs et de moyens. Une 
démarche qui reste minoritaire 
dans l’attribution des subventions 
et qui concerne exclusivement la 
MIFIVA, l’AMAD, la JSOG Foot, 
le SOG Judo, le SOG Rugby, les 
Sauveteurs de Givors, la MJC, les Centres Sociaux et le CASC 
de la ville de Givors. Car dans le cadre de sa politique d’aide aux 
associations, la ville de Givors souhaite systématiquement et de 
manière contractuelle engager un partenariat fort et privilégié 
avec le mouvement associatif. En effet, selon Christiane Char-
nay, maire de Givors, il s’agit, « avec ces aides de permettre aux 
associations de s’engager tout au long de l’année sur des actions 
en adéquation avec les valeurs portées par notre ville, en facili-
tant l’accès au sport, à la culture ou aux loisirs pour l’ensemble 
des Givordins, mais aussi en les incitant à être acteurs de la 

formation, de l’insertion et de la prévention ». Aujourd’hui, mal-
gré un contexte incertain et des finances contraintes, la munici-
palité entend bien poursuivre son engagement auprès du monde 
associatif. Ainsi en 2019, au total 1 273 717 euros de subventions 
ont été versées à une très grande majorité d’associations givor-
dines, un investissement conséquent auquel s’ajoutent les aides 
indirectes telle que la mise à disposition d’équipements, sans 
oublier la part importante d’investissement qui chaque année 
permet aux clubs et associations de notre de ville de bénéficier 
de structures au top niveau. ■

Les chiffres parlent d’eux-mêmes. Avec 
plus de 1,2 million d’euros de subven-

tions, la municipalité démontre son 
attachement et son soutien au tissu 

associatif givordin. À Givors, 11 % du 
budget communal est consacré au 
sport. Parallèlement, la municipalité 
poursuit ses investissements notam-
ment en créant de nouveaux équipe-
ments sportifs ou en les réhabilitant. 

Toutefois les subventions ne sont que 
la partie visible des aides accordées. 

En effet, l’ensemble des clubs et asso-
ciations de notre ville peuvent également 

compter sur la mise à disposition d’équipements 
de premier plan. Ainsi, une association dont la 
subvention peut paraître modeste peut bénéfi-
cier d’une salle, entretien et fluides compris, à 
titre gracieux (là où d’autres collectivités font 
payer ces services). Localement, nous essayons 
de répondre aux besoins des sportifs de notre 
territoire. Récemment, nous avons mis à dispo-
sition des clubs un minibus. Très bientôt, nous 
inaugurerons les travaux de réhabilitation du 
palais des sports. Tout ceci afin de permettre à 
toutes les générations de pratiquer une activité 
sportive que l’on soit amateur, professionnel ou 
tout simplement pour le plaisir.

Convaincu que le sport n’a pas seule-
ment des vertus physiques, mais est 

également un outil d’insertion sociale, 
l’Office du sport givordin (OSG), dont la 
philosophie est de soutenir, d’encourager 
et de promouvoir le sport sous toutes 
ses formes, s’est lancé, en partenariat 
avec le service des sports de la ville, 
dans la promotion du sport au féminin 
à travers des actions ponctuelles visant 

à faire découvrir certaines disciplines. 
Une initiative qui découle d’un constat, 
celui du décrochage massif de la pra-
tique sportive des filles, un phénomène 
d’autant plus amplifié lorsque le milieu 
social est modeste ou par des contraintes 
économiques, familiales ou culturelles. 
C’est pourquoi, l’OSG propose, depuis 
peu, des moments sportifs et conviviaux 
en direction des femmes et jeunes filles 

animées par une éducatrice sportive leur 
permettant ainsi de rentrer dans un cycle 
de pratique sportive régulière  : le lundi, 
mardi, jeudi de 10 h à 12 h et le vendredi 
de 9 h à 14 h, le mercredi de 14 h à 16 h. ■ 

Pour plus de renseignements, vous pouvez 
contacter l’animatrice au 06 71 50 75 11 ou le 
service des sports de la ville au 04 72 49 18 18

 Sport au féminin : ça bouge !Office du 
sport 

givordin
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Près de 100 personnes présentes au 
café-citoyen 

« nettoyage de printemps »

Après les incendies criminels qui ont récemment troublé la quiétude du quartier des Vernes, la rencontre 
avec les élus, prévue le 9 avril dernier lors du café citoyen, était très attendue des habitants du quartier.

Quartier des 
Vernes

C’est à la salle Anne Frank, archi 
comble pour l’occasion, que s’est 
déroulée la rencontre entre élus 

et habitants. Ces derniers excédés par 
les actes criminels de ces dernières se-
maines, mais également par les incivi-
lités qui émaillent leur quotidien, ont 
fait part de leur exaspération. À l’image 
de cet habitant qui a pris la parole pour 
faire part de son indignation  : «  nous 
condamnons fermement ces actes cri-
minels. Les premières victimes, ce sont 
les enfants, les jeunes et les familles. Ça 
suffit maintenant, nous voulons vivre en 
toute tranquillité dans notre quartier ». 
Un constat, teinté d’incompréhension 
partagée par beaucoup de personnes, et 
a naturellement conduit aux problèmes 
d’incivilité, de vitesse excessive et de 
stationnement sauvages dans le quar-
tier. Des problématiques malheureuse-
ment récurrentes, auxquelles la maire 
de Givors a répondu en garantissant 
que la municipalité reste mobilisée sur 
ces questions sensibles, notamment en 
proposant « de renforcer la présence 
de la police municipale sur certains 
secteurs et d’étendre la vidéo protec-
tion ». Des mesures qui doivent, selon 
la maire de Givors, se faire en coor-
dination avec les services de l’État et 
tout particulièrement la police nationale. 
Toutefois, comme l’a justement souligné 
un habitant « historique » du quartier :  
« quand on aura résolu les problèmes 
d’incivilités, on aura résolu une majorité 
des problèmes de notre quartier ».

Des échanges parfois vifs, mais souvent 
constructifs
Instance de concertation par excellence, 
le café-citoyen, piloté par le service 
proximité – citoyenneté, n’en demeure 
pas moins un lieu d’échanges souvent 
d’ailleurs, autour des questions d’aména-
gements. Lors de cette réunion, il a aussi 
été question des accès pour les personnes 
à mobilité réduite, du stationnement sau-
vage, mais également de la réhabilitation 
de la place du Général de Gaulle. Une  
« doléance ancienne » selon un habitant, 
à laquelle la maire de Givors, Christiane 
Charnay, a répondu par du concret, en  

 
annonçant que « le projet de réhabi-
litation est lancé, de même que pour 
la supérette ». Durant la rencontre, la 
jeunesse s’est également fait entendre, 
avec de jeunes adultes qui ont pris la 
parole pour évoquer leur souhait de créer 
une association au cœur du quartier et 
ainsi proposer des activités pour les plus 
jeunes. Pour clore la soirée, Christiane 
Charnay, maire de Givors, et les élus ont 
rappelé que l’ensemble des demandes et 
propositions fera l’objet d’un suivi par les 
services de la ville, et plus particulière-
ment du service proximité-citoyenneté. ■

C’est une belle initiative portée par les habitants qui s’est déroulée le 17 
avril dernier, aux Vernes. En effet, les enfants, accompagnés par les 

adultes du quartier ont enfilé les gants, pour ramasser à l’aide de pinces ad 
hoc les détritus qui jonchent les abords de l’allée Romain-Rolland. Avec le 
concours du bailleur Lyon Métropole Habitat, de l’association de la Prévention 
Spécialisée, des services de la Politique de la ville et du service propreté de la 

ville de Givors, l’opération, qui visait à responsabiliser les habitants au respect de l’espace public, à améliorer au quotidien, le 
comportement de chacun afin de rendre le cadre de vie plus agréable, a permis l’espace d’un après-midi de réunir de nombreux 
participants pour un moment festif. Était également prévue au programme une chasse aux œufs qui a été très appréciée des tout 
petits, ainsi que des animations. Cette action, dont la finalité est de participer collectivement afin de rendre nos quartiers plus 
agréables à vivre, s’est tenue en la présence de Raymond Combaz, habitant du quartier et conseiller municipal. Les habitants 
ont souhaité que d’autres actions de ce type se poursuivent. ■

	 	 OpérationQuartier 
des Vernes



Une seconde « Impulsion » 
pour l’immobilier à Canal

Alors que la première tranche de l’ambitieux projet immobilier, situé rue Jean Ligonnet, est sur le 
point d’être finalisée, le lancement officiel de la deuxième tranche baptisée « Impulsion garden » a 
donné lieu à la traditionnelle pose de la première pierre.

Immobilier

Une cérémonie qui s’est déroulée, le 11 avril dernier, au 
cœur de l’imposant chantier au milieu des grues et en-
gins de chantier, en présence de Frédéric Marchal, PDG 

de Nexity Immobilier, Jean-Luc Da Pasano, vice-président de 
la Métropole de Lyon et Christiane Charnay, maire de Givors, 
accompagnée pour l’occasion de nombreux élus de la majorité 
,dont Henri Bazin, adjoint en charge de l’urbanisme. Cette 
seconde tranche va voir la création de 56 appartements répartis 
sur deux bâtiments de trois niveaux, dont la date de livraison 
est prévue pour septembre 2020. Pour l’adjoint à l’urbanisme, 
« ce projet est le signe de l’attractivité immobilière de Givors. 
Il s’agit d’un véritable point positif pour le quartier, d’une 
part en matière de diversification de l’offre de logements, en 
permettant l’arrivée de primo accédants sur le quartier, mais 
également en renforçant l’offre commerciale du secteur. Le 
projet développera aussi un lien fort avec la gare de Givors-
Canal, à proximité immédiate. »

Un projet ambitieux pour un nouvel îlot au cœur du quartier
Cette deuxième phase viendra compléter le programme initial 
qui compte 87 logements ainsi qu’un socle commercial qui abri-
tera à terme les locaux d’Intermarché. L’ensemble disposera 
également de places de stationnement aérien, en partie Est du 

site, lesquelles viendront compléter l’offre existante à proximité 
des rues Ligonnet et de la Fraternité. Un projet ambitieux et 
partenarial à l’échelle d’un quartier, comme l’a souligné Chris-
tiane Charnay lors de cette cérémonie avec « une opération 
réussie qui contribue à la diversification de l’offre immobilière 
et met en avant les atouts de notre ville ».■

Une nouvelle résidence 
en centre-ville

Le lancement officiel a eu lieu durant le week-end des 30 et 31 
mars. L’occasion pour les potentiels acquéreurs de découvrir 
plus en détail ce futur projet de résidence, baptisé « View », qui 

va voir le jour prochainement, au cœur de Givors et face au Rhône, 
au 17 quai Robichon Malgontier plus précisément. Il s’agit d’un 
ensemble de 77 appartements du T2 au T4, en accession à la pro-
priété, comprenant pour certaines unités, balcons, loggias, terrasses 

en attique, garages et parkings. Située le long du Rhône et du centre-ville, la résidence sera composée de trois bâtiments et 
offrira des prestations soignées. ■

Pour plus de renseignements : https://www.noaho.fr/view-programme-neuf-givors,57.html

Un nouveau projet immobilier pour Givors, avec la 
construction prochaine de la résidence « View » pro-
posée par le promoteur immobilier « Noaho ».

Immobilier
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Givors va faire son cinéma !
Le suspense n’a que trop duré. Après les nombreux recours intentés par les cinémas concurrents, 
la justice a enfin donné raison à la société Mégarama en rejetant l’ultime recours du complexe de 
Saint-Chamond et en validant le projet cinématographique qui doit voir le jour sur la ZAC de VMC.

Cinéma

L’attente a été longue et le sus-
pense garanti, mais la bonne 
nouvelle est enfin arrivée. En 

effet, l’ensemble des recours possibles 
a été éludé par la justice. Givors va en-
fin avoir droit à son cinéma. En effet, 
après une première salve de recours 
intentés par les cinémas de villes 
voisines, la Commission Nationale 
d’Aménagement Cinématographique 
(CNAC) avait validé le 6 octobre 2017 
l’implantation du Mégarama. Mais 
c’était sans compter sur l’opiniâtreté 
des propriétaires de la SARL Saint-
Chamond Cinéma qui avaient déposé 
un nouveau recours visant à faire 
annuler le projet givordin. Dès lors, 
un véritable bras de fer juridique s’est 
engagé entre les deux enseignes, avant 
de trouver son épilogue devant la cour 
administrative d’appel de Lyon, en 
février 2019, en donnant le feu vert à 
la société Mégarama. La SARL Saint-Chamond Cinéma n’a pas fait appel de cette décision, dans le délai imparti d’un mois, ce 
qui ne bloque plus le projet givordin. ■

Christiane Charnay, 
maire de Givors

Olivier Labarthe, directeur 
général adjoint de la 
société Mégarama

Je suis heureuse 
de dire qu’après 

plusieurs rebondis-
sements, nous avons 
enfin dénoué l’histoire 
et obtenu ce pour quoi 

nous nous battons depuis 
plusieurs mois. Grâce à la 

mobilisation des élus, des  
6 000 habitants pétitionnaires, 

nous allons très vite pouvoir comp-
ter un nouvel équipement culturel dans notre ville. C’est, 
pour nous un vrai projet de développement local, avec ces 
six salles généralistes et une salle de programmation « Art et 
Essais », soit 23 % de la programmation prévue, ainsi qu’un 
espace dédié à l’éducation à l’image, cet équipement viendra 
enrichir et diversifier encore plus notre offre culturelle et 
notre rayonnement au-delà du bassin givordin et au cœur de 
la métropole. Un équipement qui sera également un levier 
économique, créateur d’emplois et de richesse sur notre 
territoire. Après que la concurrence ait fait son cinéma pour 
freiner l’aboutissement de ce projet, place à notre cinéma !

Mégarama travaille 
avec les services 

de la ville de Givors et 
de la Métropole de Lyon 
afin de déposer le per-
mis de construire du 
cinéma d’ici l’été. Les 
premiers sondages de sol 
sur le terrain seront réalisés 
dans les prochaines semaines 
afin de nous permettre de dimen- sion-
ner les fondations du bâtiment qui accueillera un Multiplexe 
cinématographique de 7 salles et un restaurant.  Le temps 
d’instruction du dossier par les services sera mis à profit 
pour compléter les études techniques nécessitant, un bureau 
d’étude Structure, un bureau d’étude pour les Voiries et 
Réseaux, un bureau d’étude pour le Génie Climatique et Elec-
trique. Ces compétences réunies nous permettront de réaliser 
les appels d’offres fin 2019 - début 2020 pour un démarrage 
des travaux au second trimestre 2020 et une ouverture au 
public de l’établissement fin 2020. 

« Un démarrage des travaux au second trimestre 2020 et une ouverture 
au public de l’établissement fin 2020».



La biodiversité : un enjeu pour les 
générations futures

•	 Vendredi 10 mai à 18h : conférence de clôture du 
printemps givordin à la Médiathèque Max-Pol 
Fouchet 

•	 Samedi 11 mai à 11h : pot de l’amitié avec les béné-
ficiaires des jardins partagés, rue du Moulin.

Le 29 avril dernier, le sommet de la biodiversité a fermé ses portes sur un constat des plus alarmants  : 
« en un demi-siècle, l’humanité a détruit ce que la planète Terre avait mis en place pendant des 
millions d’années ». 

Développement 
durable

Clairement, nous sommes en train de scier la branche sur 
laquelle l’humanité est assise. C’est pourquoi, à Givors, la 
municipalité, en partenariat avec l’association Naturama, 

a programmé de nombreuses manifestations dans le cadre d’un 
« Printemps givordin » visant à sensibiliser les habitants sur 
ces questions primordiales que sont la préservation de notre 
nature et de la biodiversité. Pour que tel le petit colibri du pro-
verbe indien, chacun puisse apporter sa contribution à cette 
grande cause. Ainsi, outre l’aspect ludique et pédagogique des 
différentes actions proposées, du 8 avril au 10 mai, l’accent a 
été également mis sur les bons gestes à avoir. « Notre ville a 

toujours été mobilisée sur ces questions environnementales. 
Afin de préserver la biodiversité, nous avons mis en place, et 
ce depuis de nombreuses années le « zéro phyto » avec à la 
clé le label « ville sans pesticide », explique Pascal Lorente, 
responsable des espaces verts et par ailleurs cheville ouvrière 
de ces journées de découvertes. D’ailleurs dans le cadre de ce 
printemps givordin, les habitants ont pu découvrir en outre les 
serres municipales, lesquelles représentent près de 1000 m2 

de production, mais aussi les différents aspects du travail des 
agents de ce service. ■

Les visiteurs, tout particulièrement les enfants, sont toujours surpris 
de découvrir l’immensité des serres municipales où est produit la 
quasi-totalité des plantes d’ornement de notre ville.

Préserver la nature, c’est aussi la comprendre. C’est pourquoi 
la médiathèque a accueilli l’exposition « un jardin naturel, ça 
coule de source », en partenariat avec la maison de l’eau et de 
l’environnement

Un arbre à poème japonais, appelé « Haïkus » a pris place 
dans le hall de la médiathèque, durant le printemps givordin. 
L’occasion pour les visiteurs de découvrir cet art au code bien 
particulier

Les seniors ont pu s’informer grâce à l’exposition « Objectif 
zéro pesticide dans nos villes et villages proposée durant le 
printemps givordin dans le hall de la maison du fleuve Rhône. 

Les prochaines dates du printemps givordin :
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Une très belle huitième édition 

Organisée durant le week-end des 13 et 14 avril dernier, 
l’édition 2019 a connu un véritable succès avec une fré-
quentation en hausse, des exposants toujours plus nom-

breux et des animations variées. Une édition synonyme de bon 
millésime, avec un événement qui a su non seulement trouver 
son public, lequel reste diversifié et néanmoins majoritairement 
familial, mais également se renouveler tout en gardant comme 
moteur ces moments d’échanges, de partage et de convivialité 
qui font « Givors en jeu ». Ainsi, plus de 1500 personnes se 

sont promenées dans les allées du gymnase Jacques-Anquetil, 
transformé pour l’occasion en terrain de jeu géant, pour une 
manifestation unique en son genre sur la Métropole. Une hui-
tième édition qui conforte « Givors en jeu» dans le calendrier 
des événementiels de notre ville et qui a été rendue possible 
grâce à l’implication sans faille des nombreux bénévoles, 
comme l’ont souligné Malika Jouvençon, présidente de la MJC 
et Ibrahim Ozel, adjoint en charge de la vie associative, lors du 
temps protocolaire. ■

MJC

Mission accomplie pour l’équipe et les bénévoles de la MJC qui boucle cette année encore une très 
belle huitième édition de « Givors en jeu ».

Beaucoup de visiteurs lors de cette édition 2019, l’occasion 
d’essayer de nouveaux jeux en famille, de participer au tournoi ou 
simplement de s’essayer aux nombreux jeux de construction.

Le moulin à jeux, point névralgique du salon, a attiré de nombreux 
amateurs de jeu de société, petits et grands, novices ou experts.

Salon des vins et de la passion « rugby » SOG rugby

Pour sa troisième édition, le salon des vins et du terroir a tenu toutes ses promesses…

Organisé les 13 et 14 avril derniers par le SOG 
Rugby au palais des sports Salvador-Allende, le 
salon des vins et terroirs est d’ores et déjà le ren-

dez-vous givordin incontournable des amoureux de la 
gastronomie et de l’œnologie, que ce soit pour garnir sa 
cave avec quelques bonnes bouteilles ou simplement se 
faire plaisir avec des millésimes à déguster entre amis, 
alliant ainsi les valeurs de convivialité liées au vin et à 
celles du monde de l’ovalie. Pour sa troisième édition, 
l’événement qui a drainé des centaines de visiteurs sur 
le week-end, s’est offert des parrains de renom avec les 
rugbymen du LOU Xavier Mignot et Thibaut Regard, 
spectateurs privilégiés du match de gala « vétérans  » 
entre les « Frelons Givordins » et les « Voltigeurs du 
Stade Français », qui s’est déroulé sous le regard atten-
tif du président du club, Pascal Papé, de nombreux élus, 
dont Christiane Charnay, maire de Givors, laquelle 
a tenu à saluer « l’implication des bénévoles du club 

et plus particulièrement celle de Thierry Jimenez, à la manœuvre pour la concrétisation de cet événement qui participe au 
dynamisme du club, mais également au rayonnement de notre ville ». ■



Promouvoir les mobilités durables

Des aménagements qui 
concernent plus précisé-
ment le nœud ferroviaire 

lyonnais (NFL). En effet, TGV, 
grandes lignes, TER, fret, près 
de 12 lignes convergent vers la 
traversée de Lyon, y formant 
le «  nœud ferroviaire » le plus 
important de France. Pour 
répondre à sa saturation et à 
l’accroissement du trafic, SNCF 
Réseau a étudié un projet d’amé-
nagement à long terme qui per-
mettrait d’y faire circuler jusqu’à 
40 % de trains supplémentaires, 
alors que les besoins en déplace-
ments, estimés à l’horizon 2050, 
seront de plus de 20 % dans la 
couronne périurbaine de Lyon, 
de + 7 % entre Lyon et Saint-
Étienne à + 17 % entre Lyon et 
Annecy, plus de 100 % pour les 
voyageurs ferroviaires à longue 
distance et de 60 à 110 % pour le 
fret. Clairement congestionné, le 
trafic a, depuis 2005, atteint son plafond et ne peut plus aug-
menter en heure de pointe.

Un projet à plusieurs milliards d’euros
Pour SNCF Réseau et ses partenaires, il s’agit d’investisse-
ments colossaux sur plusieurs années prévoyant, à court terme, 
de rendre le service plus efficient et plus qualitatif. Ceci sans 
augmenter le nombre de trains, en réduisant les retards et en 
améliorant le confort et la sécurité, notamment en gare. Des 
solutions qui pourraient ne pas suffire compte tenu du niveau 
de services nécessaires à long terme et où seules de nouvelles 
infrastructures ferroviaires seraient de nature à y répondre : 
réalisation de deux voies supplémentaires entre Saint Clair et 
Guillotière sur environ 10 km, augmentation de voies à quai de 
la gare de Lyon-Part-Dieu et la mise en 4 voies de la section 
entre Saint-Fons et Grenay de la ligne Lyon-Grenoble. 

Quelle perspective pour la quatrième gare de l’agglomération ?
Au cœur du maillage ferré entre l’agglomération lyonnaise et 
stéphanoise, Givors a bien entendu une carte majeure à jouer. 
Des arguments sont d’ailleurs allés dans ce sens durant le 
débat. Des propositions que partage Christiane Charnay, maire 
de Givors, en affirmant « qu’il faut augmenter le cadencement 
des TER entre Lyon et Saint-Étienne, rouvrir l’omnibus Givors-
Lyon-Perrache, remettre en route la ligne Givors-Brignais et 
se donner partout les moyens de créer ou de développer des 
modes doux de déplacements ». Sur le fret, la maire de Givors 
est tout aussi déterminée, expliquant qu’il faut créer les condi-
tions nécessaires « pour remplacer les 10 000 camions quoti-
diens par le fret ferroviaire, voire même fluvial », ajoutant « un 
train de fret, c’est 80 camions en moins sur la route. Pensez-y 
la prochaine fois qu’un semi-remorque en dépasse un autre 
devant votre véhicule ». ■

Transports

Le 16 avril dernier, la ville de Givors a accueilli, à la salle Roger Tissot, le débat public organisé par la 
Commission nationale du débat public (CNDP). Une rencontre pour permettre aux nombreux acteurs 
du territoire - usagers, associations, institutionnels et élus - d’échanger et de s’exprimer autour des 
projets d’aménagement proposés, à long terme, par SNCF Réseau.

À l’issue des débats publics, prévus du 11 avril au 11 juillet 2019, la commission établira un compte 
rendu et formulera des recommandations. Dans un délai de trois mois, SNCF Réseau devra indiquer 

quelles suites elle entend donner au projet.

Le nœud ferroviaire lyonnais en quelques chiffres : 

• 12 lignes de chemin de fer convergent vers Lyon
• 1 200 trains par jour dans Lyon
• 51% de TER
• 180 000 voyageurs quotidiens en Auvergne-Rhône-Alpes
• Au carrefour de deux corridors de fret européens
• Gare de Lyon-Part-Dieu : première gare française de cor-
respondances
• 1/3 des retards sur tout le réseau régional sont causés par 
le NFL
• Avant dernière région française en terme de ponctualité

100 TER s’arrêtent chaque jour en gare de Givors ville.
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Ce débat est également l’occasion de se 
pencher sur les questions des mobilités 
de demain : aménagement du territoire, 
infrastructures, nouveaux modes de dé-
placements, stationnement. Autant de 
sujets sur lesquels la municipalité reste 
mobilisée, dans un contexte de crise éco-
logique, économique et sociale toujours 
plus marquée, alors que le tout routier 
asphyxie notre ville et hypothèque la 
santé de nos enfants. 

Historiquement Givors a toujours été une ville à la pointe de l’inno-
vation en matière de mobilité. D’abord fluvial, sur le Rhône avec les 

mariniers, mais également avec la mise en service en 1780 du premier 
canal entre Givors et Rive-de-Gier. Plus tard, vers 1820, avec l’avène-
ment des machines à vapeur, c’est le chemin de fer qui se développe 
toujours entre le Rhône et la Loire, entre Lyon et Saint-Étienne. À la fin 
des années 50, c’est le pont autoroutier de l’A47 qui est inauguré, après 
des travaux titanesques d’aménagement, notamment au niveau de ce 
qui deviendra le quartier de Canal. Aujourd’hui avec plus de 90 000 
véhicules / jour, dont près de 10 000 poids lourds, le réseau autoroutier 
qui irrigue notre ville est au bord de la saturation. Le moindre grain de 
sable et la ville est asphyxiée. 

1 - Pour le réseau autoroutier :

•	 Opposition claire à la création de l’A45

•	 Pas d’élargissement des voies de l’A47, mais couverture de la section  
de l’A47 passant par Givors avec traitement des rejets aspirés

•	 Limitation de la vitesse à 50km/h sur cette zone accidentogène 

•	 Limiter la traversée de Givors aux poids lourds

2 - Pour le transport ferroviaire :

•	 Rouvrir la voie Givors-Brignais et Givors-Le Teil : le tram- train est réalisable à court 
terme et est relativement peu coûteux par rapport à la mise en place d’une voie TER. 

•	 Afin de compléter le maillage et rendre le train concurrentiel face à la voiture sur la 
zone, il faut envisager la création de haltes à Vourles et Millery-Montagny.

•	 Doublement du cadencement des TER entre Lyon-Saint-Étienne

•	 Réouverture de l’omnibus ferroviaire Givors-Lyon-Perrache sur la rive droite du 
Rhône

•	 Pour le fret ferroviaire dont l’impact écologique par rapport au transport routier 
est moindre, il doit passer plus au sud, au niveau de Saint-Rambert D’Albon, afin de 
désengorger la métropole, d’autant qu’une ligne de fret existe déjà et ne passe par 
aucune ville.

•	 Enfin, pour permettre l’accueil des voyageurs, il faut réaménager le parking de 
la gare de Givors-ville pour passer de 450 à 600 places. Avec à terme, un ouvrage en 
étages accessible aux usagers pour doubler cette capacité.

3- En ce qui concerne les modes doux ou alternatifs :

•	 Développement des voies cyclables sécurisées sur les rives afin de 
rejoindre la Via Rhôna

•	 Création d’une voie verte entre Givors et Rive-de-Gier sur le tracé de 
l’ancien canal

Dès lors, quelles alternatives concrètes porte la municipalité, pour Givors et ses habitants ? 



Un nouveau délégataire pour 
les marchés forains

Commerces

Lors du dernier conseil municipal, les élus ont approuvé, dans le cadre d’une procédure extrêmement 
encadrée, le recours à un nouveau délégataire pour l’exploitation des marchés forains à Givors.

Une décision qui sera applicable dès le 1er juillet et qui 
intervient après une procédure de consultation préalable-
ment lancée en 2018 laquelle s’est déroulée en plusieurs 

phases, avec notamment un avis de concession publié le 20 
octobre 2018 et dont la date limite de réception des offres a été 
fixée au 3 décembre 2018. Deux entreprises ont ainsi déposé leur 
offre avant la date limite : « Lombard et Guérin Gestion » et « les 
Fils de Madame Géraud ». La commission consultative des ser-
vices publics locaux (CCSPL) s’est alors réunie, le 21 décembre, 
pour analyser l’admissibilité des offres et, le 1er février 2019, 
procéder à l’analyse des offres avant la phase des négociations 
avec les candidats. Courant février, après avoir été reçus dans le 
cadre des entretiens de négociations, les deux candidats ont pu 
formuler de nouvelles offres en vue de l’élaboration des rapports 
à destination de la commission.

Des critères de sélections très précis
Cette procédure très codifiée permet in fine l’élaboration d’un 
rapport qui servira de base dans le choix du délégataire. Un 
choix effectué au regard de l’ensemble des critères de sélec-
tion des offres, à savoir : prix et fiabilité financière, qualité 
du service rendu qui se décline pour sa part en sous-critères 

plus précis : stratégie de commercialisation (augmentation du 
nombre d’abonnés et de volants, du type de commerçants et de 
produits), détails des animations proposées, moyens humains et 
techniques mis à disposition du service, rapidité d’intervention 
en cas d’incident ou de difficulté sur le terrain, etc. 

Un nouveau délégataire dès le 1er juillet
Au final, et au vu du rapport de la commission, il a été proposé 
au conseil municipal de retenir la société « Lombard et Guérin 
Gestion » pour l’exploitation des marchés forains. Celle-ci 
s’engagera donc de manière contractuelle à améliorer la fré-
quentation des marchés forains, diversifier les offres des mar-
chés, prospecter et rechercher de nouveaux forains, développer 
des actions, animations et événements tout au long de l’année, 
avec l’aide de professionnels, le tout avec un budget spécifique 
alloué, favoriser les circuits courts et les produits locaux et 
enfin associer plus fortement les associations de commerçants. 
Par ailleurs, les modalités de calcul changent, en passant du 
m2 au mètre linéaire dans le contrat valable à compter du 1er 
juillet 2019 pour 7 ans. Ainsi, le tarif abonné / mètre linéaire 
sera de 0,90 cts d’euros HT alors que celui pour les « volants » 
sera de 1,20 euro HT. ■

Vote : 20 voix pour, 10 abstentions (dont 2 majorité municipale – 1 hors groupe – 4 GBM-RN – 1 CE – 2 LR) et 1 refus de vote – CE

Originaire de Saint-Genis-Laval, Franck Burger a décidé de passer 
le cap. En effet, après avoir travaillé aux côtés du meilleur ouvrier 

de France, au cœur des Halles Paul Bocuse à Lyon, le jeune homme âgé 
de 22 ans, titulaire d’un CAP et d’un BP boucherie, ainsi qu’un CAP 
charcutier – traiteur, est désormais présent chaque vendredi matin sur 
la place Camille-Vallin dans son camion aménagé pour proposer ses 
produits de qualité. Outre les viandes de caractère, le jeune entrepreneur 
a une spécialité, le steak haché « Burger », à base de viande de bœuf et 
de porc entouré de lard et mis dans une crépine pour assurer une cuis-
son parfaite au barbecue. Il propose également des plats traiteurs bien 
évidemment faits maison. ■

Nouveau boucher sur le marchéCommerce



Vivre à Givors | #213 | Mai 2019
18/19

Une bonne alimentation comme 
source de bien-être

Pour sa deuxième édition, qui se déroulera du 3 
au 22 juin, la quinzaine de la parentalité mise 
cette année encore sur de nombreux partenariats 
afin de proposer un panel très diversifié d’anima-
tions et activités autour de l’alimentation et du 
bien-être à destination des familles. 

Quinzaine de la 
parentalité

Avec en ligne de mire, les mauvaises habitudes alimen-
taires et les addictions. En effet, celles-ci ont de graves 
conséquences sur la santé, surtout celle des plus jeunes. 

En effet, il est scientifiquement prouvé que les mauvaises 
habitudes alimentaires qui vont de l’absence de temps de repas 
familiaux à l’abus immodéré du sucre ou d’aliments gras ont 
des répercussions sociales et psychiques importantes dans 
le développement de l’enfant qui provoquent isolement, souf-
france, trouble de l’estime de soi, conflits familiaux et laissent 
souvent les parents démunis…

Une quinzaine pour alerter, sensibiliser et informer
Pour faire face à ce problème sociétal, la municipalité et ses 
partenaires ont décidé d’agir en proposant une multitude d’ani-
mations, ateliers et temps conviviaux, gratuits et accessibles 
à tous, aux quatre coins de la ville. « L’objectif étant d’alerter, 
sensibiliser et informer les (futurs) parents, mais également 

de créer des interactions entre professionnels du secteur de 
la santé, de l’enfance ou de la petite enfance » explique Cécile 
Bracco, conseillère en charge de la petite enfance. L’idée étant 
de multiplier les lieux d’échange prônant les bonnes pratiques, 
en proposant des actions visant à réduire ce problème majeur et 
permettre aux parents de s’exprimer sur l’alimentation au cœur 
de la cellule familiale. Car faut-il le rappeler : une alimentation 
saine et équilibrée est la base d’une bonne santé. ■

Lundi 3 juin
Dès 16 h : « Viens goûter » sous le 
kiosque, place Jean-Jaurès 
Pour tous, sans inscription

Mardi 4 juin
•	 dès 9h : « Café des parents » au 

Centre social Camille-Claudel – sur 
le thème de l’alimentation 
Pour tous, sans inscription

•	 9h30 -11h30 : « Atelier Récup’créa-
tif » et « jeu du tri » au pôle petite 
enfance, rue Jacques-Prévert 
Places limitées – sur inscription 
pour des enfants de 18 mois à 4 ans

•	 16h – 18h : « Nettoyons la nature » 
- rendez-vous sur l’esplanade de la 
gare de Givors-ville à 16h 
Pour tous, sans inscription

Mercredi 5 juin
•	 9h – 12h : « Escape game sur le can-

nabis » - Salles Amont et Aval de la 
maison du fleuve Rhône 
Places limitées – sur inscription

•	 9h30-11h30 : « Jouons dehors » - ate-
lier parents/enfants – Rendez-vous 
devant l’ALSH de la Rama  
Places limitées – Sur inscription 
pour des enfants de 2 à 4 ans (fratrie 
acceptée)

Jeudi 6 juin 
•	 9h : « Café des pa-
rents  » au Centre social 
Jacques-Préver t  aux 
Vernes
Pour tous, sans inscription

•	 15h -17h : « Atelier de 
fabrication de produits 
ménagers naturels » au 
pôle petite enfance, rue 
Jacques-Prévert 

Pour les parents ou grands-parents 
Sur inscription – Places limitées – Possi-
bilité de garde pour les plus petits

Vendredi 7 juin
16h – 18h30 : « Sketchs sur les écrans » au 
pôle petite enfance, rue Jacques-Prévert 
Pour tous sur inscription

Mardi 11 juin
•	 Dès 16 h : « Viens goûter » dans les 

jardins de la maison des services 
publics – rue Jacques-Prévert 
Pour tous, sans inscription

•	 16h30 – 18h : « Le sucre plaisir, le 
sucre caché. Quel équilibre trou-
ver  ?  » au Centre social Jacques-
Prévert aux Vernes
Pour tous, sans inscription

Vendredi 14 juin 
De 15h à 18h30 : Fête au local des Vernes 

Samedi 15 juin 
Fête de la petite enfance de 10h à 17h au 
parc de la maison du fleuve Rhône

Samedi 22 juin
Baby dating de 9h à 12h au pôle petite 
enfance

Quelques dates : Retrouvez l’intégralité du programme sur le site Internet de la ville de Givors



Motion de défiance vis à vis du 
projet de loi « Blanquer »

La mobilisation ne faiblit pas contre la loi « Pour une école de la confiance ». Enseignants comme pa-
rents d’élèves restent déterminés à faire entendre leur mécontentement en multipliant les actions…

Très mobilisés, les enseignants se sont 
rassemblés le 30 mars dernier, devant 
l’espace nautique pour faire entendre leur 
mécontentement, en marge de la grande 
manifestation prévue à Lyon et dans les 
grandes villes françaises.

éducation

Vanté comme porteur de « justice sociale », mais accueilli 
fraîchement par les enseignants et les parents d’élèves, 
le projet de loi « Blanquer » du nom du ministre de 

l’Éducation ne passe pas. Adopté en première lecture à l’As-
semblée nationale, le 19 février dernier, le projet de loi « Pour 
une école de la confiance », c’est son nom, est bien loin d’en 
susciter. En cause, de nombreux points de discordes tel que le 
financement des écoles maternelles privées au détriment des 
écoles publiques, la création d’établissements publics de savoirs 
fondamentaux avec pour conséquence la hausse des effectifs 
dans les classes, la disparition des directeurs d’écoles et la fin 

des écoles de secteurs (le principal du collège de secteur deve-
nant le référent pour les parents d’élèves) ou encore la volonté 
de prendre des étudiants non formés comme remplaçants des 
enseignants malades, sans oublier l’inclusion sans moyen 
pour les enfants relevant du champ du handicap. Aujourd’hui, 
l’information aidant, les opposants à la loi « Blanquer » sont 
de plus en plus nombreux et la mobilisation, à Givors comme 
ailleurs, plus forte : nuits des écoles, écoles mortes, journée de 
revendication et de manifestations. Autant d’actions qui visent 
à infléchir le cap fixé par le gouvernement alors que la loi est 
déjà en discussion au Sénat. ■

Ludivine François 
Parent d’élève - FCPE

Fabien Grenouillet 
Représentant des 
personnels SNUipp-FSU 69

Le projet de loi « Blanquer » 
suscite de la colère, pas la 

confiance. Ce projet s’est fait 
sans aucune concertation et est 
perçu par les parents d’élèves 

comme les enseignants comme 
une véritable dégradation de l’école 

publique, pour ses personnels et ses 
élèves. Le gouvernement veut museler 

l’expression syndicale dans l’Éducation nationale, regrouper 
les écoles par secteur autour d’un collège et ainsi faire dispa-
raître les directeurs d’écoles. En tant que parent d’élèves, il 
est inconcevable de ne pas avoir d’interlocuteur direct. Autre 
point de crispation, l’obligation pour les municipalités de 
financer les écoles maternelles privées sous contrat, mais éga-
lement la volonté de remplacer au compte-gouttes, mais avec 
des personnels contractuels et à peine formés les enseignants 
absents, poursuivre la suppression des réseaux d’aide tels que 
les RASED. Je dis « non » à cette école au rabais voulu par le 
ministre, je dis « non » à ce manque de concertation. Il faut 
se mobiliser fortement contre ce projet de loi, pour l’école de 
nos enfants.

Depuis quelques semaines, 
une mobilisation inédite 

se développe dans l’éducation 
nationale. Givors n’est pas en 
reste avec des écoles très mobi-
lisées, et soucieuses de multiplier 
les actions aux côtés des parents 
d’élèves afin d’obtenir le retrait de la 
Loi Blanquer. Les enseignants se mobi-
liseront massivement le 9 mai lors d’une journée de grève en 
dénonçant « l’école de la confiance » qui, au final, va accroître 
les inégalités sans répondre à la nécessité d’améliorer le service 
public d’éducation pour assurer la réussite de tous les élèves. 
Viendra ensuite l’heure d’une grande manifestation nationale 
à Paris, le 18 mai. Le Ministre peut bien évoquer dans les 
médias un « festival de bobards » à l’origine de la mobilisation 
actuelle dans les écoles, les raisons du rejet de sa loi sont bien 
réelles. Les enseignantes et les enseignants ne veulent pas de 
cette modification radicale de la structuration de l’école avec 
la mise en place des EPSF. La profession refuse aussi que soit 
remise en cause sa liberté d’expression et refuse le cadeau fait 
à l’école privée avec l’instauration de l’instruction obligatoire 
à 3 ans. Pas plus qu’elle n’accepte la possibilité de voir confier 
des classes à des étudiantes et étudiants sans formation.
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La Mission locale à l’heure européenneInsertion

Le numérique , 
un atout dans l’insertion

Insertion

Comprendre les enjeux européens 
et appréhender la culture de l’autre, 
tels sont les objectifs du programme 
«  Notre Europe », porté par l’association  
« Plattform », auquel la Mission locale s’est 
associée pour un projet immersif.

Au cœur de l’actualité, l’Europe et ses mécanismes 
restent parfois méconnus du grand public, notam-
ment des plus jeunes. Pourtant certaines de ces 

questions imprègnent et influent notre quotidien. Afin de 
casser ces barrières et apporter des réponses à certaines 
interrogations, la Mission locale s’est associée à l’associa-
tion lyonnaise « Plattform », dont l’objectif est de tisser 
des liens entre jeunes venus des quatre coins d’Europe, 
pour aborder le thème de la citoyenneté et de la culture 
européenne. Au programme, des échanges autour de la 
question de citoyenneté européenne, mais également des 

ateliers théâtre, de réflexion et de débats autour de l’actualité euro-
péenne. Ce projet qui s’adresse au 18-30 ans, a accueilli, du 6 au 12 
avril derniers, 4 groupes de six jeunes venus de Croatie, Allemagne, 
Grèce ainsi qu’un groupe de jeunes suivis au sein de la Mission locale 
– Mifiva pour une immersion totale. « Cette opération nous a permis 
de sensibiliser autour des questions des mobilités, mais aussi sur les 
perspectives d’emploi qu’ouvre l’espace européen », explique Emel 
Mologni, conseillère emploi – formation à la mission locale de Givors, 
laquelle ajoute « que les rencontres construisent l’ouverture d’esprit 
et accentuent l’envie d’apprendre, notamment une nouvelle langue, ce 
qui concourt à l’insertion des jeunes ». ■

Les échanges sur l’idée de « notre Europe » à la base de cette initiative 
partenariale entre la Mission locale et l’association Plattform.

Bien qu’il ait envahi nos vies, le numé-
rique n’a pas encore livré tous ses secrets 
et l’apprentissage de ses codes reste bien 
souvent une porte d’entrée vers l’emploi.

C’est dans cette optique que la Mission locale Rhône-Sud 
a mis en place, début mars, des ateliers vidéo, avec et 
pour les jeunes, afin de favoriser leur insertion profes-

sionnelle, mais également leur permettre de mieux appréhender 
les métiers du numérique. Financée par la Fondation Orange 
dans le cadre de son appel à projets, l’initiative a réuni six 
jeunes, Clément, Rouchdati, Marion, Amandine, Julien et Louis, 
afin de les initier aux techniques de la prise de vue, de l’inter-
view et du montage. L’objectif : produire des vidéos de présen-
tation des métiers de « community manager », « infographiste » 

et « game designer », aidé en cela par l’expertise de Brune et 
Maxence de la société « Niagara  Production ». Pour Maud 
Sabot, coordinatrice de l’opération et référent multimédia à la 
Mission locale, « cette initiative doit leur permettre de prendre 
de l’assurance, de travailler l’expression et les postures à avoir 
notamment lors d’un entretien, mais également apprendre les 
bases en matière de vidéo, afin qu’ils puissent les utiliser le cas 
échéant, pour faire un CV vidéo en ligne par exemple ». Une 
fois les montages finalisés, ces vidéos seront ensuite utilisées 
lors des ateliers d’orientation menés par la Mission locale. ■



« On ne naît pas orateur, on le devient ! » *

La grande finale de ce concours s’est 
d’ailleurs déroulée le 28 mars der-
nier à la salle Rosa Parks. En pré-

sence d’un public nombreux venu encou-
rager les talents en herbe. En préambule 
aux joutes oratoires opposant les huit 
finalistes, le principal de l’établissement, 
Alain Struve, a tenu à rendre un hommage 
appuyé pour « le travail remarquable 
effectué dans un contexte pas toujours 
facile » par l’ensemble des professeurs, 
« qui depuis plusieurs semaines ont pris 

sur leur temps libre pour se mettre au 
service des élèves parce qu’ils n’ont pas 
oublié que leur vocation première est de 
les faire réussir. Sans eux, il n’y aurait pas 
de projet ». Accompagnés par une salve 
d’applaudissements, les huit finalistes, So-
lal, Myriam, Glad, Farès, Britany, Elion, 
Maurine et Younès, se sont succédé sur 
scène afin de persuader jury et public 
avec leur exposé autour du thème de 
l’avenir, décliné sous forme de huit ques-
tions. Avant l’annonce des délibérations, 

madame la maire, Christiane Charnay, 
a tenu à faire part de sa fierté et de son 
enthousiasme pour cette belle aventure : 
« ce fut un moment de challenge, de fierté, 
de reconnaissance, d’humour, de partage 
et de convivialité. Il est précieux de pou-
voir vivre des moments comme cela ». 
Au terme de la compétition, c’est Solal 
Blanchard qui remporte le premier prix, 
à la seconde place on retrouve Britany 
Dijoux, enfin le coup de cœur du public 
est attribué à Farès Lahmar. ■

Collège 
Paul-Vallon

Depuis quelque temps, un engouement certain pour l’art oratoire prend toute sa place dans les 
établissements scolaires. Et le collège Paul-Vallon n’a pas dérogé à la règle en se lançant à son tour 
dans un grand concours d’éloquence, non sans panache !

Photo souvenir des vainqueurs, de 
l’ensemble des finalistes, du jury, de 
l’équipe enseignante : M. Rannou, Mmes 
Buvry, Frezza, Polin, Ballet et Gahona 
et M. Struve, principal du collège 
Paul-Vallon, ainsi que les élus dont 
Christiane Charnay, maire de Givors, 
et Amelle Gassa, adjointe en charge de 
l’Université populaire, partenaire du 
concours.

* Simone de Beauvoir

Les délégués de 4e du collège Lucie-Aubrac 
visitent le Parlement européen

Collège 
Lucie-Aubrac

Dans le cadre du projet « Débats citoyens », les élèves de 4e ont travaillé sur la réalisation de plusieurs lois sur le thème de la 
« Liberté en Europe ». Ce projet est piloté par le C.P.E, M. Vandenbroucke. Explications par les collègiens eux-mêmes : « lors 

de cette visite, nous sommes allés au Parlement européen de Bruxelles et nous avons pu rencontrer et échanger avec Madame 
la députée Sylvie Guillaume. Nous avons pu poser des questions sur le 
rôle, mais aussi sur le fonctionnement du Parlement européen. La visite 
du Parlement européen est un excellent moyen de découvrir le travail de 
cette institution, porte-parole des citoyens de l’Union européenne, ainsi 
que son impact en Europe et à travers le monde. Nous profitons de cet 
article pour remercier les différents partenaires financiers : madame la 
députée, la Métropole de Lyon, le département et la M.O.P.A. Nous remer-
cions également madame la maire, Christiane Charnay pour son soutien 
indéfectible. Lors de notre voyage, nous avons également pu visiter le 
musée de la BD de Bruxelles. Enfin, nous remercions notre principal M. 
Perrod pour la confiance qu’il place en chacun de nous et qui nous permet 
de réaliser toutes ces belles actions.» ■

Délégué : Riyan Kheldoune - Vice Président du CVC : Emir Yorulmaz 
Article rédigé par les élèves du collège Lucie-Aubrac
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Courir pour les bonnes causes ! Collèges

Solidarité et dépassement de soi au programme des collèges Paul-Vallon et Lucie-Aubrac. En effet, 
les deux établissements givordins ont respectivement organisé un cross solidaire au profit d’une 
association caritative. 

Tout d’abord, les élèves du collège Lucie-Aubrac, lesquels 
le 4 avril dernier, dans le cadre des semaines de la 
citoyenneté et de l’initiative nationale « Mets tes baskets 

et bats la maladie », se sont réunis au parc des sports pour 
participer à un grand cross solidaire au profit de l’association 
ELA (Association européenne de lutte contre les leucodys-
trophies). Une véritable action citoyenne qui met en exergue 
l’engagement et le dynamisme des élèves, mais également celui 
de l’équipe éducative du collège Lucie-Aubrac. De leur côté, les 

élèves du collège Paul-Vallon ont participé, le 11 avril dernier, 
à une course solidaire dans le cadre d’un projet pédagogique 
sur l’eau au profit de l’association Kouroubi Faso. Celle-ci 
vise à mobiliser des fonds afin d’acheminer des robinets pour 
faciliter l’accès à l’eau potable dans le village de Tengrela, au 
Burkina Faso. Parallèlement, les élèves ont, durant trois mois, 
été sensibilisés sur l’importance de l’eau et sur la préservation 
de cette ressource naturelle à protéger. ■

Un nouveau local pour les Restos du cœur !

La campagne d’hiver des restos du cœur s’est termi-
née mi-mars. Mais pas de répit pour les bénévoles de 

l’association. Ils sont d’ores et déjà sur le pied de guerre 
pour entamer la campagne d’été. Avec une petite nouveauté 
toutefois : exit la salle Georges-Brassens, l’accueil se fait 
désormais dans leur nouveau local situé rue Jean-Ligon-
net. Des locaux refaits à neuf, avec notamment la création 
d’une chambre froide pour stocker les denrées, mis à dis-
position par la municipalité dans le cadre de la création 
de la Maison des solidarités qui doit prochainement voir 
le jour au cœur de l’ancienne école Picard. Aujourd’hui, 
plus que jamais l’association a besoin de bénévoles pour 
répondre à la demande de plus en plus forte, notamment 
des familles monoparentales ou des seniors. Aujourd’hui, 
sur le territoire givordin, ce sont près de 500 familles qui 
bénéficient du soutien régulier des Restos du cœur. Grand 
bravo aux bénévoles de la structure ! ■

Solidarité

Collège 
Lucie Aubrac

Collège 
Paul Vallon



Le festival « Les Hommes 
Forts » revient aux Plaines

Le 25 mai prochain, le festival « Les Hommes Forts » déposera ses malles pleines de surprises au cœur 
du quartier des Plaines, avec certes un format court, mais toujours aussi intense et festif.

Devenu un rendez-vous 
incontournable du calen-
drier culturel givordin, la 

biennale des arts de la rue « Les 
Hommes Forts   » revient dans 
une version délocalisée au sein 
du quartier des Plaines avec une 
recette qui a déjà fait ses preuves 
avec de généreuses pincées de 
rythmes endiablés, de bons gros 
morceaux de mises en scène, 
d’un zeste de musique, quelques 
grammes d’humour, le tout saupou-
dré d’une bonne dose de créativité. 
Pour au final, une programmation 
dense, festive et diversifiée.

Une entrée en matière d’enfer !
En effet, dès 14 heures, « Bateria 
de batucada » et sa quinzaine de 
démons rouges et noirs, investiront 
la cité Ambroise-Croizat vous invi-
tant à danser lors d’un spectacle de 
batucada, pour vibrer aux rythmes 
de la samba et du Brésil. Plus tard, 
prenez le temps de plonger dans 
l’univers empreint de rêve et de 
réalité imaginé par la compagnie 
du « Théâtre des monstres » avec 
son « Hôtel des hortensias » : im-
meuble partagé par deux coloca-
taires qui réinventent en musique 
et par une succession d’actions 
rapides les gestes du quotidien, et 
sera donc présenté en exclusivité 
au public givordin, le 23 mai à 
10h, place Général de Gaulle aux 
Vernes, à 14 h 30 place Jean-Jau-
rès au centre-ville et les 24 et 25 

mai à la cité Ambroise-
Croizat. 

Une édition qui fait la part belle aux 
créations
Du théâtre, il en sera encore ques-
tion avec la compagnie « Ireal » 
qui proposera en boucle de 16h 
à 18h  et de 19h à 20h30 une im-
mersion intimiste et sensorielle, 
avec la présentation de deux  
volets de la trilogie  «  Nos inté-
rieurs », pour « écoutez les mots, 
écoutez les sons », mais également 
les sens, puisque ces histoires sont 
aussi racontées par des goûts, des 
parfums et du toucher. À noter, le 
deuxième volet, « À croquer », a bé-
néficié d’une résidence de création 
au festival « Les Hommes Forts ». 
Autre création, « Apocalypse » de 
la compagnie « Marzouk Machine » 
qui proposera là aussi une avant-
première avec une épopée géopo-
litique qui donne à réfléchir sur le 
sens du devoir de mémoire.

Des clowns, des acrobaties, du rire…
Le festival « Les Hommes Forts  » 
c’est également des clowns, des 
acrobaties, de l’humour. Et l’édi-
tion 2019 ne dérogera pas à la 
règle, puisque le public aura le 
plaisir de découvrir, dès 18h45, 
les facéties de Starsky, un clown 
acrobate en proie à des problèmes 
de logistique. Mais aussi la mai-
trise d’Antoine Guillaume du 
« collectif de la Bascule » qui 
mêlera jonglage, acrobatie et mu-
sique lors de sa prestation et enfin 
Jonnie et Lili, deux habitués du 
festival, qui seront présents dans 
toute la ville, tout au long de la 
semaine du 20 au 25 mai, pour 
« ambiancer » avant et pendant 
le festival. Bref, les ingrédients 
essentiels pour une journée fes-
tive, à vivre en famille ou entre 

amis, pour du grand spectacle 
indubitablement. ■

Les Hommes 
Forts aux Plaines

Programme du 
25 mai

•	 La famille des 
Hommes Forts

Installation artistique et présentation du travail des 
habitants du quartier
14h à 22h

•	 Bateria de batucada
Percussion brésilienne (Cie Arrête, j’adore)
14h30 – 18h – 20h30

•	 Hôtel des hortensias
Théâtre musical sans paroles (Cie du théâtre des 
monstres)
15h15

•	 Nos intérieurs – 2 entre sorts sensoriels
Théâtre intimiste (Cie Ireal)
Création festival 2019
En boucle de 16h à 18h et de 19h à 20h30

•	 Apocalypse (avant-première)
Théâtre de rue (Cie Marzouk Machine)
Création festival 2019
16h30

•	 Starsky minute
Cirque, acrobatie, humour (Cie la dépliante)
18h45

•	 Il était une fois maintenant
Jonglage, mouvement et musique
Antoine Guillaume (Collectif de la Bascule)
20h

•	 Jonnie et Lili
Clowns (Collectif la Cohorte)
Dans toute la ville du lundi 20 au samedi 25 mai

•	 Lectures chuchotées
Bibliothèque éphémère
En partenariat avec la médiathèque Max-Pol 
Fouchet
En continu de 15h30 à 18h

•	 Combo Jazz
Concert
En partenariat avec 
le conservatoire 
de musique et de 
danse de Givors
21h

évènement
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Brigitte Checchini, conseillère municipale 
chargée de l’éducation artistique et culturelle

et Martial Passi, ancien maire en charge de 
la culture 

Cette année, le festival « Les Hommes Forts » sera également l’occasion 
d’apprécier le travail bien fait. En effet, les gradins mobiles réalisés, à 

la base, pour la scénographie de la pièce « Play Strinberg » par les élèves du 
CAP menuiserie du lycée Gustave Eiffel à Brignais, en lien avec MM. Villon et 
Réale, menuisiers à la ville de Givors, vont également servir lors des différentes 
représentations théâtrales des « Hommes Forts ». Ainsi, afin de les rendre plus 
confortables lors de leur utilisation en extérieur, le théâtre a sollicité les élèves 
du Bac professionnel « Métiers du cuir – option sellerie-garnissage » du lycée 
professionnel Danielle-Casanova pour confectionner les 45 assises qui composent 
la structure en bois, le tout avec un cahier des charges bien précis et pour un 
confort optimal des spectateurs. Un grand bravo aux élèves qui ont mis leur 
savoir-faire au service du festival.

Le lycée Casanova apporte sa confortable contribution 

Pourquoi décliner le festival « Les Hommes 
Forts » dans les quartiers ?
Car nous portons tout simplement l’idée que 
la culture doit se concevoir au plus près des 
habitants. Que ce soit dans des structures, 
telles que le conservatoire, la Mostra, la mé-
diathèque, le théâtre ou hors les murs comme 
c’est le cas avec le festival « Les Hommes 
Forts ». La culture doit être accessible à 
l’ensemble des Givordines et des Givordins, 
et plus particulièrement à celles et ceux qui 
vivent dans les quartiers classés en politique 
de la ville. C’est un axe essentiel de notre 
politique culturelle. Elle vise, depuis de nom-
breuses années, à valoriser l’ensemble de nos 
personnels, équipements et programmations 
en lien avec la Politique de la ville.

Cette année encore, le festival fait la part belle 
aux résidences de création. Pourquoi ?
Il s’agit d’être au cœur du processus de 
création et d’associer un maximum d’habi-
tants au projet. C’est l’essence même d’une 
résidence. Cela permet à une compagnie, un 
artiste de bénéficier d’un soutien logistique 
et/ou financier pour mener à bien un projet. 
En contrepartie, Givors bénéficie d’une véri-
table dynamique culturelle dont les fruits 
permettent de favoriser l’épanouissement 
des familles, et plus particulièrement les 
scolaires, au travers de temps de médiation 
ou d’ateliers collaboratifs. Cela permet éga-
lement aux participants de s’approprier le 
festival, comme c’est le cas avec les ateliers 
de fabrication de la « famille Robinson ».

C’est également l’opportunité d’être acteur de 
l’événement ?
Oui, bien sûr, la vocation première d’un 
événement tel que le festival « Les Hommes 
Forts » est de s’interroger sur notre monde, 
ses évolutions, de porter le débat sur la place 
publique. Les habitants doivent s’approprier 
ce festival pour en faire un moyen d’expres-
sion. Car l’art et la culture sont des vecteurs 
de convivialité, d’échanges et de créativité 
qui développent également un esprit d’ana-
lyse sur notre monde.

Rendez-vous immersif avec la 
compagnie « Du théâtre des 

Monstres » qui proposera des repré-
sentations délocalisées, en exclusivité 
au public givordin le 23 mai à 10h, 
place Général de Gaulle aux Vernes, 
le même jour à 14h30 place Jean-
Jaurès en centre-ville, enfin les 24 et 
25 mai au cœur de la cité Ambroise-
Croizat.

Festival version délocalisée



Mieux connaître le patrimoine de notre ville

Depuis plusieurs semaines et afin de mieux connaître l’histoire de la ville, 
une spécialiste du patrimoine sillonne, bloc-notes et appareil photo en 

mains, les différents quartiers de Givors pour faire l’inventaire historique 
du patrimoine bâti de la ville. Ryma Benmeddah, c’est son nom, est actuel-
lement étudiante en Master 2 Histoire de l’art, urbanisme et architecture, à 
l’Université Lyon 2. Actuellement en stage au sein des Archives municipales 
de Givors, elle contribue avec passion à l’élaboration d’une cartographie 
exhaustive des immeubles et maisons qui font l’histoire de notre ville. ■

Archives 
municipales

Renseignements : Archives municipales de Givors
Courriel : archives.municipales@ville-givors.fr - Tél. : 04 72 49 18 18

Doté d’un caractère affirmé, le verbe haut et le débit as-
suré, Roland Segear est un homme qui possède la pres-
tance qui sied à la fonction d’administrateur national des 

membres de la Légion d’honneur décorés au péril de leur vie. 
Pensionnaire du mythique « 36 quai des Orfèvres », durant de 
longues années et animé par l’honneur de servir, il a à peu près 
tout connu des missions passionnantes de la Police judiciaire, 
de l’enlèvement du baron Empain à la prise d’otage à l’ambas-
sade d’Irak où il faillit y laisser la vie. Aujourd’hui, « retiré des 
affaires » comme on dit pudiquement et maintes fois décoré * 
pour son engagement et son courage, le commandant honoraire 
de la police nationale sait également manier la plume et revient, 
après son très personnel « tribulations d’un flic de P.J », avec 
un second ouvrage intitulé  : « le chemin qui me conduit jusqu’à 
ces femmes au ruban rouge et à la tête de mort ». Derrière ce 
titre à rallonge se cache l’histoire passionnante de toutes ces 
femmes qui au fil de notre histoire commune ont fait preuve de 
courage, d’abnégation pour défendre les valeurs de notre Répu-
blique. À l’origine de ce travail de mémoire, qui a duré près 
de cinq années, des rencontres, notamment avec Josette Mol-

lant, Résistante, laquelle  
« l’a impressionné 
par sa vie engagée et 
pour ses convictions 
au point de risquer 
la mort à plusieurs 
reprises durant la 
dernière guerre mon-
diale », mais surtout 
une farouche volonté 
de rendre hommage 
à toutes ces femmes 
retournées à l’ano-
nymat après des 
actes héroïques ins-
crits dans l’histoire.■

* Roland Segear est chevalier de la Légion d’honneur, Chevalier de 
l’Ordre du Mérite, médaille d’argent des actes de courage et de dévoue-
ment, médaille d’honneur de la police nationale.

« Le chemin qui me conduit jusqu’à ces femmes au ruban rouge et à la tête de mort »
Ouvrage disponible en commande chez Edilivre ou directement chez l’auteur : roland.segear@gmail.com

L’histoire des femmes et 
de la Légion d’honneur

Culture

Des losanges et des idées !

Culture

Fin de résidence festive et conviviale pour les artistes 
du collectif d’artistes « Rond Point », installé dans 

les anciens locaux du journal « Le Progrès ». En effet, 
après une semaine de réflexion artistiques, d’échanges 
et de créations avec les habitants du quartier, notam-
ment autour des mobilités de demain ou les modes doux 
tels que le vélo, les artistes qui se sont penchés sur le 

triptyque « Architecture – Patrimoine – Design » ont 
présenté leurs œuvres sur la place Henri-Barbusse 
durant la soirée de clotûre de cette résidence, portée 
par la Mostra et les Archives municipales de Givors, en 
lien avec le dispositif « Résonnance » de la Biennale de 
design de Saint-Étienne. ■



Vivre à Givors | #213| Mai 2019
26/27

Une célébration pour la mémoire

Les écoliers givordins prennent les chemins de la mémoire

En collaboration avec l’USEP (Union 
sportive de l’enseignement du premier 

degré) et les écoles primaires de Givors, 
le musée de la Résistance de Givors a 
proposé une belle initiative qui allie pra-
tique sportive et recherche historique. 
Intitulée « Les Chemins de la mémoire », 
l’action s’est déroulée à travers la ville, 
sur la base d’un parcours en lien avec la 
Seconde Guerre mondiale. Les élèves des 
écoles Gabriel-Péri et Jacques-Duclos 
ont ainsi passé une matinée au musée de 
la Résistance, situé au Moulin Madiba, 

impasse Platière, pour échanger autour 
de l’œuvre de Pablo Picasso, Guernica 
(copie à l’échelle), mais également tra-
vailler sur la Résistance, au travers d’ob-
jets et panneaux d’expositions présents 
au sein du musée. Par groupe de huit, ils 
ont également travaillé sur l’histoire de 
trois figures historiques de la Résistance 
que sont Marie-Louise Liauthaud, Renée 
Peillon et Danielle Casanova. Le 8 mai 
prochain, dans le cadre des célébrations 
de la fin du conflit mondial, les élèves 
présenteront leur travail. ■

Devoir de 
mémoire

Commémoration

Chaque année, depuis la loi du 14 avril 1954, une 
journée est dédiée à la célébration de la mémoire 
des victimes de la déportation dans les camps de 
concentration et d’extermination nazis lors la 
Seconde Guerre mondiale.

En effet, au lendemain de guerre dans les années 50, de 
nombreux anciens déportés ainsi que les familles de celles 
et ceux qui n’ont pas survécu à la déportation avaient 

exprimé le souhait de voir inscrite au calendrier des commémo-
rations, une date nationale destinée à préserver la mémoire de 
la déportation. C’est ainsi que le dernier dimanche d’avril a été 
retenu, en raison de sa proximité avec la date anniversaire de la 
libération de la plupart des camps.

Givors fidèle au devoir de mémoire
Ainsi le 28 avril dernier, après l’appel des camps, Christiane 
Charnay, maire de Givors, accompagnée de très nombreux élus 
et en présence des autorités civiles et militaires, a souligné lors 
de son allocution le lourd héritage de notre ville : « Givors est 
l’une des rares villes de France à avoir été distinguée de la 
Croix de Guerre pour fait de Résistance et cet héritage, nous le 
perpétuons ». Rappelant que « le prix à payer fut particulière-
ment douloureux puisque Givors a perdu des centaines de ses 
concitoyens qui ont souffert et sont morts, comme des millions 
d’autres, dans les camps nazis ». Parmi eux, Joseph Liauthaud, 

conseiller municipal et résistant, arrêté par la Gestapo le 30 
décembre 1943, et qui ne reverra jamais sa ville. Durant ce 
moment solennel, la maire de Givors a exhorté chacune et cha-
cun à ne pas oublier : « si nous oublions comment le nazisme 
allemand, le fascisme italien ou encore le pétainisme ici en 
France ont été installés au pouvoir, nous verrons les mêmes 
pratiques réapparaitre. Il ne suffit pas de commémorer pour 
apprendre du passé, encore faut-il que ce passé nous serve de 
leçon pour bâtir une nation, une Europe et un monde sur nos 
valeurs françaises. Celles que portait le Conseil National de la 
Résistance, celles que nous continuons à faire vivre au quotidien 
et pour lesquelles nous sommes constamment attaqués ». Après 
une minute de silence en hommage aux nombreuses victimes 
de la barbarie, une magnifique « Marseillaise » a capella fut 
entonnée par le public pour clore cette cérémonie. ■

En raison d’une météo exécrable, la cérémonie s’est déroulée dans le 
hall de la mairie, en présence des porte-drapeaux, des représentants 
des autorités civiles et militaires, d’associations d’anciens combattants, 
dont Albert Kouzoubachian, représentant de la FNDIRP, de Roland 
Segear, administrateur national des membres de la Légion d’honneur 
décorés au péril de leur vie, et d’André Petiot, président de l’UFAC, et 
de Marie-Jo Ablondi, représentante du musée de la Résistance.

Moment d’émotion avec l’ouverture de la crypte du souvenir ouverte 
pour la première fois depuis des dizaines d’années. Celle-ci contient 
de la terre cendrée ramenée de plusieurs camps, dont celui de concen-
tration de Flossenburg où est mort Joseph Liauthaud.



Festivités : le jour J arrive à grands pas

Intervention d’Ibrahim Ozel, adjoint à l’événementiel et à la vie associative

Pour chanter tous en « chœur »

Reconduire un événement pour la 
troisième année, c’est bien, y ap-

porter de la nouveauté c’est mieux ! 
Ce pari audacieux nous allons le 
relever avec une nouvelle édition 
pleine de nouveautés et de sur-
prises pour une grande fête du 
vivre ensemble, à la fois multiple 
et intergénérationnelle. Durant 
un mois, les habitants vont pou-

voir se retrouver au bord de la 
confluence du Gier et du Rhône 

pour des moments de convivialité 

et de loisirs. Avec cette programmation à la fois 
culturelle, sportive et ludique, « Festiv’été » carac-
térise ce moment fort dans l’agenda événementiel 
givordin, symbole du dynamisne et de la vitalité du 
tissu associatif de la ville. D’ailleurs, j’en profite pour 
remercier l’ensemble des associations, les respon-
sables, mais surtout les bénévoles qui s’impliquent 
au quotidien dans notre ville, pour la faire vivre. Je 
tiens également à saluer le travail de l’ensemble des 
partenaires institutionnels, ainsi que les services 
communaux, et plus particulièrement la direction du 
protocole et de l’événementiel, pour leur implication 
dans cette belle aventure.

Événement

Le 25 avril dernier, responsables associatifs et organisateurs se sont retrouvés à la maison du fleuve 
Rhône pour faire un point sur les préparatifs de la Fête de la ville et Festiv’été.

Malgré une organisation bien rodée, la direction de l’évé-
nementiel a convié l’ensemble des participants à une 
réunion préparatoire afin de construire, en adéquation 

avec les besoins de chacun, les prochaines éditions de ces deux 
moments phares de la période estivale que sont la « Fête de la 
ville » et « Festiv’été ». Un point « logistique » durant lequel 
les responsables associatifs présents ont pu faire part de leurs 
doléances en vue d’ajustements : cuisine, emplacement, bran-
chement électrique, collecte des déchets, planning. Pourtant, 
ce n’est pas la logistique qui semble inquiéter les associations 
présentes, mais plutôt l’incertitude quant à la mobilisation 
des bénévoles : « c’est difficile de faire vivre une association. 
Il y a une pénurie flagrante de bénévoles, surtout durant la 
période des vacances », avoue un responsable pas vraiment 
certain de pouvoir assurer un stand de son association durant 
les festivités. 

Une édition qui s’annonce bien !
Ce rendez-vous a été également l’occasion pour Stéphanie Laye, 
directrice de l’événementiel de la ville de Givors, de donner, 
en avant-première, quelques éléments de programmation aux 
responsables associatifs présents. Ainsi, l’ouverture de la « Fête 
de la ville », le 29 juin, donnera lieu à un grand défilé qui par-
tira de l’avenue Leclerc jusqu’au parc Normandie-Niemen, en 
passant par le centre-ville. « La thématique du défilé est en lien 
avec le centenaire de l’association des anciens mariniers. 150 
enfants des ateliers périscolaires y participeront également », 
détaille la directrice qui précise que « le public retrouvera les 
animations culturelles, ludiques et sportives qui font la réussite 

de l’événement, ainsi que de nombreuses nouveautés ». Plus 
tard dans la soirée, c’est le chanteur Féloche qui se produira 
sur la scène au cœur du parc Normandie-Niemen. Côté « Fes-
tiv’été », c’est le plein de nouveauté, avec pêle-mêle : du ski 
nautique, une ferme pédagogique, du yoga pour les enfants, des 
balades littéraires, du cinéma, … Bref, une troisième édition 
qui s’annonce bien ! ■

Véritable institution, depuis plus de 
40 ans, les chœurs de Givors, asso-

ciation laïque pour la promotion de la 
culture musicale, proposent d’accueil-
lir toutes les personnes désireuses de 
chanter et de participer à une activité 
musicale et culturelle. Début mai, l’asso-
ciation lance un grand casting afin de 
trouver de nouveaux choristes pour par-

ticiper à plusieurs concerts programmés 
à Givors, Vienne et Lyon dès l’automne 
prochain. Pour se faire, pas besoin d’une 
grande expérience, il vous suffira juste 
d’être assidu et motivé, d’autant que les 
nouvelles recrues bénéficient de l’aide de 
choristes confirmés. Les répétitions ont 
lieu chaque mercredi, de 20h à 22h30, au 
conservatoire de Givors.  ■

Renseignements sur www.choeursdegivors.fr / tél.: 06 85 18 49 16

Chœurs de 
Givors
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Nos jeunes champions 
dans le grand bassin !

Water-polo

Depuis plusieurs années, le collège 
Saint-Thomas-d’Aquin et le club des 

Sauveteurs de Givors – Section water-
polo proposent un partenariat « gagnant-
gagnant ». En effet, les joueurs inscrits 
au collège, situé en face de l’espace nau-
tique, bénéficient, une fois pas semaine, 
d’une session d’entraînement supplémen-
taire en s’appuyant sur des horaires amé-
nagés permettant d’optimiser leur forma-

tion. Un dispositif qui semble porter ses 
fruits puisque, dans ce cadre, Flavio Na-
varro a été sélectionné pour la deuxième 
année consécutive afin de participer 
avec la sélection de la région Auvergne-
Rhône-Alpes U13, au Championnat de 
France interrégional de water-polo qui se 
déroulera, en juillet prochain, à Angers. 
Deux de ses camarades également licen-
ciés du club givordin, Arthur Caccamo et 

Célestin Bernard, également sélectionnés 
l’accompagneront dans l’aventure. Celes-
tin Bernard, Arthur Caccamo et Flavio 
Navarro ont terminé deuxième du tournoi 
de water-polo qui s’est déroulé, du 19 au 
21 avril, à Pont-de-Claix, toujours sous 
les couleurs de la sélection Auvergne-
Rhône-Alpes. ■

La relève 
se prépare 
tranquillement, 
mais sûrement …

Un rassemblement des écoles de rugby du Rhône, organisé 
en lien avec le comité du Rhône de rugby, qui fut éga-
lement l’occasion pour ces graines de champions de se 

frotter à d’autres équipes dans le cadre d’un tournoi convivial. 
30 équipes au total réunies pour le plaisir de la pratique à travers 
de courtes rencontres, dans la bonne humeur, le respect et le 
fairplay. Avec au programme du beau jeu, dynamique et plein 
d’inventivité, qui préfigure le rugby porté par les générations de 

demain. Un grand bravo aux équipes de bénévoles pour leur enga-
gement qui ont permis l’organisation de ce challenge départemen-
tal. Pour sa part, Nicolas Formentoux, responsable de l’école de 
rugby du SOG, a également remercié le comité du Rhône pour la 
confiance accordée au club givordin, les éducateurs et bénévoles 
du club qui ont œuvré pour la réussite de cet événement, ainsi 
que la ville de Givors pour la mise à disposition d’infrastructures 
de qualité permettant l’organisation de telles manifestations. ■

SOG rugby

C’est sous un magnifique soleil printanier que près de 400 jeunes rugbymen, issus de 22 clubs, se sont 
retrouvés, le 13 avril dernier au parc des sports, pour le challenge départemental des moins de 10 ans.

Pour chanter tous en « chœur »

Le 21 avril dernier, le maintien des 
« Jaunes et noirs » en fédérale 3 s’est 

joué à peu de chose. En effet, malgré 
une défaite 15 à 10 au Puy-en-Velay, les 
Givordins ont pu assurer l’essentiel en 
prenant le point de bonus défensif qui 

leur assure leur place en Fédérale 3. Un 
grand « ouf » de soulagement pour les 
rugbymen du SOG, mais également pour 
l’ensemble des supporters du club et ils 
sont très nombreux… ■

Les « Jaunes et noirs » assurent le maintien



Daniel Paquet, Champion du monde de Jiu-Jitsu

Lors des Championnats du Monde de Jiu-Jitsu*, art martial dérivé 
de techniques du Judo, qui se sont déroulés, du 20 au 26 avril 
derniers, à Adu Dhabi (Émirat Arabe Unis), Daniel Paquet, déjà 

double Champion d’Europe de la discipline, a fait forte impression. 
En effet, entraîneur, dirigeant et combattant du Givors Fight Club, ce 
Givordin aux multiples casquettes souhaitait vivement inscrire ce titre 
mondial à son palmarès, le seul qui lui manquait. C’est désormais chose 
faite puisqu’il s’est finalement imposé contre l’Australien Georges 
Jaja en finale dans la catégorie des Masters -85 kg. « J’ai encore du 
mal à réaliser ce qu’il m’arrive, j’ai tant attendu ce moment, c’est 
incroyable, devenir champion du monde à 43 ans c’est formidable ! » 
déclarait-il, et de poursuivre : « J’y tenais vivement pour honorer mes 
proches, mon club, mes élèves et la ville de Givors, qui ont tous agi et 
tant fait pour assurer ma réussite, je leur dédie donc ma victoire ! ». 
Bien que comblé, notre champion ne cache tout de même pas son envie 
de rentrer dans la ville des hommes forts pour reprendre au plus vite 
ses activités de combattant et d’enseignant dans son club de cœur ! ■

Givors 
Fight Club

Le Givors Fight Club a le vent en poupe ces dernières semaines. En effet, Daniel Paquet vient de 
décrocher le titre tant convoité de Champion du Monde de Jiu-Jitsu à Abu Dhabi.

Un week-end de champions !SOG judo

Les 30 et 31 mars derniers à Ville-
bon-sur-Yvette (91) se déroulait la 

Coupe de France individuelle minime 
de judo. Une compétition où près de 950 
judokas, de 13 à 14 ans, se sont retrou-
vés sur les tatamis pour participer à 
cette compétition au niveau plutôt relevé. 
Parmi eux douze Givordins (filles et 
garçons) en lice pour décrocher un titre. 
Au terme du week-end, les jeunes pen-
sionnaires du club givordin ont bien tiré 
leur épingle du jeu avec de bons résul-
tats dans l’ensemble, mais surtout deux 
sublimes performances. En effet, Dayyan 
Boulemtafes, photo ci-contre, (moins de 
46 kg) a été sacré vainqueur de la Coupe 

de France Minime après une journée 
marathon (7 combats pour 7 ippons). Coa-
ché et encouragé par son père, il a réussi 
une très belle performance et devient de 
fait le premier judoka du SOG Judo à être 
sacré à cet âge au niveau national. Dans 
la foulée, Doriane Zucca (moins de 57 
kg), sociétaire du JOGL, a décroché une 
belle médaille d’argent, après une jour-
née bien remplie en totalisant 7 combats 
pour 6 ippons. Bravo à nos champions qui 
portent haut les couleurs de Givors, et 
aux éducateurs du club qui s’investissent 
tout au long de l’année pour les accompa-
gner jusqu’au sommet. ■

* Le jiu-jitsu 
brésilien est un art 
martial, un sport 
de combat et un 
système de défense 
personnelle dérivé 
de techniques du 
judo et du ju-jitsu 
importées du 
Japon au Brésil 
par Mitsuyo Maéda 
vers 1920, puis 
développé par la 
famille Gracie.
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580 combattants pour un titre !

Le lendemain de la pesée officielle 
qui s’est déroulée dans la soirée du 5 
avril, les compétiteurs se sont retrou-

vés sur les quatre rings disposés au cœur 
du gymnase Jacques-Anquetil pour entrer 
dans le dur de cette compétition de kick-
boxing  : art martial appartenant au groupe 
des boxes « pieds-poings » dont les règles 
d’engagement autorisent « low kick » (coup 
de pied bas), coups de genoux directs et 
saisies. Comprenant plusieurs catégories de 
poids, les combattants visent tous un même 
objectif: décrocher un podium dans une 
compétition qui s’avère bien relevée. En effet, les adeptes de la discipline sont venus des quatre coins de France pour participer 
à cette compétition qui s’est déroulée pour la première fois en terre givordine devant un public d’aficionados venu très nombreux. 
On notera la présence d’un ancien pensionnaire du club givordin, aujourd’hui grand nom de la discipline, Eddy Naït-Slimani 
venu présenter un combattant, ainsi que celle de Christiane Charnay, maire de Givors, et Jean-Jacques Routaboul, adjoint aux 
sports, qui ont profité de l’occasion pour féliciter le staff du club givordin pour l’organisation impeccable de cette compétition. ■

Championnat 
de France de 
kick-boxing

En effet, ils étaient près de 580 
compétiteurs, les 5, 6, et 7 avril 
derniers, au gymnase Jacques An-
quetil pour participer au Cham-
pionnat de France de kick-boxing 
organisé par le Givors Fight Club, 
sous l’égide de la FFKMDA.

Belle performance pour 
Aurélien Gante

Givors
 fight club

Le week-end suivant, les 13 et 14 avril 
derniers à Grigny (91), en région pari-

sienne lors des Championnats de France 
de pancrace, le Givors Fight Club s’est 
une nouvelle fois distingué. Aurélien 
Gante, tout récent pensionnaire du club 
entraîné par Daniel Paquet, instructeur 
– champion d’Europe de la discipline, a 
effectué un parcours sans faute, en rem-
portant ses 3 combats successifs avant la 
limite par clé articulaire en quart et demi 
finale, et par abandon de son adversaire 
en finale. Déjà sacré champion régional 

lors des phases qualificatives qui se sont 
tenues à Givors, le combattant engagé 
dans la catégorie « senior de moins de 
77 kg » a décroché le titre de Champion 
de France de la discipline. Un titre sup-
plémentaire à mettre à l’actif du staff du 
club, car bien que récente sur la com-
mune, cette discipline martiale a déjà 
permis de remporter, dès la première sai-
son, de nombreuses médailles à Givors, 
avec les victoires de combattants tels que 
Daniel Paquet et Farés Ziam !  ■

Pour plus de renseignements sur les différentes disciplines proposées par le club, 
consultez son site web : sccgivors.clubeo.com



Les Maisons citoyennes vous informent

permanences
maison-citoyenne@ville-givors.fr

   Cafés citoyens

Nouvelles dates
Moments riches en échanges et en partage 
d’idées, de discussions autour de la vie du quar-
tier et plus largement de notre ville, les cafés 
citoyens vous donnent rendez-vous pour une 
nouvelle session, ouverts à toute la population :

•	 Mardi 21 mai à 18 h : Presqu’île / Canal – 
Maison citoyenne des tours Thorez

•	 Mardi 4 juin à 18h : Montrond / Varissan / 
Saint-Martin de Cornas – Salle Brouès

La nouvelle maison citoyenne du quartier des Plaines a ouvert ses portes
Finie la structure provisoire. Place à la 
nouvelle maison citoyenne du quartier des 
Plaines. Située Plaine Robinson, rue Yves-
Farge dans la continuité de l’agrandisse-
ment de la surface commerciale, la nouvelle 
structure vous accueille désormais dans ses 
nouveaux locaux modernes et conviviaux. 
Mise à disposition des habitants, elle va 
peu à peu étoffer sa gamme de services et 
amplifier ses créneaux d’ouverture. Une pre-

mière réunion s’y est tenue fin mars, avec 
notamment à l’ordre du jour l’organisation 
des prochaines journées du patrimoine aux 
Plaines et la préparation du festival « Les 
Hommes Forts » qui se déroulera dans le 
quartier le 25 mai prochain.
Les permanences de la maison citoyennes 
ont lieu les lundis et les mercredis matins de 
8h30 à 12h.
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Place Camille-Vallin, 
BP 38 - 69701 Givors Cedex
✆ 04 72 49 18 18
Ouvert au public  :
lundi, mardi, mercredi, jeudi et vendredi: 
08:30 > 12:00 | 13:30 > 17:30.

Antenne des Vernes
place du général de Gaulle
✆ 04 72 49 18 18
mardi : 10:30 > 12:00 | 13:30 > 17:30.
Mercredi, jeudi, vendredi 8:30 > 12:00 | 
13:30 > 17h30 
Samedi : 09:00 > 12:00

CCAS
place Jean Jaurès
Lundi, mardi, mercredi, jeudi : 08:30 > 12:00 
| 13:30 > 17:30
Vendredi : 08:30 > 12:00

Service à la famille
Mardi  : 10:00 > 12:00 | 13:30 > 17:30. 
Lundi, mercredi, jeudi, vendredi : 08:30 > 
12:00 | 13:30 > 17:30

Maison citoyenne en soirée
À partir du 14 mai afin d’assurer une pré-
sence au coeur des quartiers et répondre à des 
besoins d’informations et de lien social, une 
équipe « Maison citoyenne en soirée » est mise 
en place jusqu’au 31 août, 6 soirs par semaine 
du mardi au dimanche, de 21h à 24h. Ce dispo-
sitif s’inscrit dans le cadre de l’action collective  

 
du service public communal, mobilisé pendant 
toute la période estivale 2019 pour développer 
une présence, des animations, des événements 
et des services avec une amplitude horaire 
adaptée aux beaux jours et à destination des 
habitants de notre ville.

  Maison citoyenne

Citoyenneté



avis de naissance

avis de décès

État civil

Infos pratiques

du 26 mars 
au 25 avril 2019

pharmaciens de garde
Désormais pour connaître votre  
pharmacien de garde, 
il vous faudra composer le 3237.

numéros d’urgence
Pompiers ✆ 18
Police ✆ 17
Numéro urgence ✆ 112
Samu, urgences médicales ✆ 15
Police municipale ✆ 04 72 49 18 18
Centre Hospitalier Montgelas 
Accueil ✆ 04 78 07 30 30
Urgences ✆ 04 78 07 33 40
Centre anti-poison ✆ 04 72 11 69 11

maison médicale de garde 
Sud ouest lyonnais  
brignais
Sur rendez-vous uniquement  
au ✆ 04 72 33 00 33
Soir – samedi – dimanche et jours 
fériés

Réseau dialogs
Le réseau DIALOGS a déménagé et 
changé de coordonnées : Réseau LYRE 
33 cours Albert Thomas - 69003 LYON. 
Tél : 04 78 76 58 40
Réunions à destination des patients 
ayant un diabète de type 2 et/ou en 
situation d’obésité à l’hôpital Mont-
gelas, 9 avenue Professeur Fleming. 
Inscription gratuite et renseignements 
au 04 78 76 58 40.
•	 Mardi 21 mai à 16h
•	 Mardi 18 juin à 16h

MAGHRAOUI Fares
BARRET Mehdi
GIRARD Chloé
BENSLIMA Naïm
SINA Winner
MOUSSA Chaïnourou
HERHAR Imran

MALET Louise
HAOUES Shems
BACHA Riyad
BEDDIAFE Emna
SADOUN Amir
AIT YOUCEF Ilyes

GIRAUD Simonne, veuve BRUC, décédée le 26 
mars à 93 ans.
NUNES MONTEIRO José, marié COELHO 
MARQUES, décédé le 26 mars à 73 ans.
RECORDEAU Jean décédé le 27 mars  à 81 ans.
CLAUDET	Maryse, veuve LAFONTAINE, décédée 
le 27 mars à 72 ans.
RASE Raymonde, veuve FAYET, décédée le 28 
mars à 88 ans.
GONZALEZ Maria, veuve RODRIGUEZ, décédée 
le 28 mars à 87 ans.
AFONSO	 Manuel, marié INACIO, décédé le 29 
mars à 87 ans.
MANGA	 José, marié DIAZ, décédé le 30 mars à 
83 ans.

VERNAY	 Gérard décédé le 3 avril à 70 ans.
GUILLEMIN Louis, marié GREEN, décédé le 3 
avril à 83 ans.
MAGALHAÈS Serge, veuf REVOL, décédé le 4 
avril à 91 ans.
CERRO Florentine, veuve GORY, décédée le 9 
avril à 93 ans.
AQUILANTE Marielle, mariée NOURAULT, décé-
dée le 12 avril à 52 ans. 
BOUHENIA Nohim décédé le 19 avril à 16 ans.
POULLALION Claudette, veuve COUDERT, décé-
dée le 23 avril à 90 ans.
CRUAU Simone, veuve BARBIER, décédée le 24 
avril à 82 ans.

Tableau d’honneur
103ème  anniversaire de M. Albert Verrier

Né le 13 avril 1916 à Vienne (Isère), Albert Verrier a célébré, chez lui, le 16 
avril dernier ses 103 ans, en présence de sa fille, son gendre et de son ar-
rière-petite-fille. Pour l’occasion, Christiane Soulier, présidente de l’associa-
tion pour le maintien et l’aide à domicile (AMAD) et Hélène Taïar, adjointe 
en charge des seniors, et par ailleurs administratrice de l’AMAD, ont tenu 
à lui offrir pour cet anniversaire si particulier, au nom de l’AMAD et de 
la municipalité, des fleurs, une boîte de chocolats ainsi qu’une bouteille de 
vin. Pour un anniversaire qui marque également une belle reconnaissance 
du travail fourni par le personnel de l’AMAD, structure reconnue pour sa 
contribution précieuse au service de la dignité humaine, prodiguant soutien 
moral et accompagnement social aux personnes âgées dépendantes, en leur 
permettant de vivre chez elles, dans les meilleures conditions possibles. 
Aujourd’hui, l’association intervient auprès de plus de 380 personnes sur 
le territoire givordin, dont M. Verrier, lui permettant ainsi de continuer à 
vivre, chez lui, en toute sérénité.



Informations municipales

Rhinites, conjonctivites, trachéites, asthme, 
eczéma… On ne compte plus les troubles que 
provoque l’ambroisie, cette plante envahissante 
dont le pollen est fortement allergisant. Agir contre 
l’expansion de cette plante est un enjeu majeur de 
santé publique qui requiert l’implication de tous. 
L’ambroisie se développe sous une exposition au soleil 
et de préférence sur une terre dénudée, retournée ou 
transportée par l’homme. Cette plante hautement 
invasive, n’aime pas « la concurrence végétale », il est 

donc possible d’empêcher son apparition en veillant 
à ne pas laisser de terre dénudée du mois de mai à 
novembre. Autre point important, une fois qu’elle est 
sortie de terre, la plante doit être détruite. Pour cela, 
vous pouvez l’arracher à l’aide de gants ou la faucher 
si les surfaces sont importantes. La réglementation 
préfectorale stipule que les propriétaires et locataires 
ont obligation de prévenir la pousse d’ambroisie et de 
procéder à son arrachage sur leur terrain.

Coupez court aux allergies !Ambroisie

Inscription ALSH de la RamaVacances

Les pré inscriptions pour les vacances d’été se dérouleront du samedi 
18 au vendredi 24 mai à l’annexe des Vernes et au guichet unique au sein 
de la maison des usagers, mais également via le site internet de la ville 
et ses services en ligne.

Au vu de l’état fortement dégradé de deux échangeurs Ouest de Givors situés au niveau de la zone 
d’activité, juste après la zone commerciale des 2 vallées, la Métropole de Lyon, en lien avec la 

DIRCE (service de l’état), a planifié plusieurs interventions nocturnes de réno-
vation complète entraînant momentanément la fermeture de la chaussée (sous 
réserve des derniers ajustements de chantier) :

•	le 2 mai de 9 h à 16 h : mise en sécurité de l’anneau Ouest nord sur chaussée avec 
fermeture de la circulation et de la bretelle d’accès par la DIRCE (service de l’état)

•	 les nuits des 3, 4 et 5 juin soit lundi mardi et mercredi de 21h à 6h, tra-
vaux de réfection de bordures sur les 2 ronds-points

•	 les nuits des 17,  18 et 29 juin soit lundi, mardi et mercredi, chaussée du 
rond-point Nord de 21h à 6h

•	 les nuits des 25, 26 et 27 juin soit mardi mercredi et jeudi, chaussée du 
rond-point Sud de 21h à 6h.

Interventions nocturnes sur les échangeurs Ouest de GivorsTravaux

Le centre hospitalier de Givors participe à la journée 
européenne des droits en santé portée par France Assos SantéSanté

Le 4 juin prochain, les représentants des usagers de l’établissement et la direction se mobilisent 
et vous accueilleront pour des temps d’échanges de 10h à 16h dans le hall d’entrée. 
Si la thématique retenue est le Dossier Médical Partagé, avec une permanence d’information 
organisée par la CPAM, cette journée sera aussi l’occasion de mieux faire connaître le rôle et les 
missions des représentants des usagers en établissement de santé.

élections européennesCitoyenneté

Les élections européennes se tiendront dimanche 26 mai. Pour voter, pensez à vous munir d’une pièce d’identité et 
de votre carte d’électeur. à Givors, les bureaux de vote seront ouverts de 8h à 18h.



Astuces jardin et potager Désormais, vous retrouvez chaque mois des 

conseils « jardinage » savamment distillés par les 

agents du service espaces verts de la commune.

En mai, plante ce qu’il te plait !

En mai, c’est  l’apogée du printemps : les végétaux fleurissent, bour-

geonnent et offrent leurs premières fleurs ou leurs pre-

miers fruits. Seul petit bémol, prendre garde aux Saints 

de glace dont les gelées tardives peuvent être fatales 

pour certaines plantes ou arbustes. Mise à part cette 

précaution d’usage, il s’agit du mois le plus important 

de l’année pour votre jardin : fleurs, arbres, arbustes et 

rosiers se développent de manière spectaculaire. Côté 

potager, c’est la reprise des semis et des plantations qui 

donneront de savoureux légumes. Outre la plantation 

des arbres et arbustes, c’est aussi la période de l’année 

la plus propice pour planter le gazon : la température 

est idéale et il pleut suffisamment. C’est également le 

moment pour planter vos arbustes fruitiers, en suivant 

les étapes de plantations propres à chaque espèce. Le 

1er mai est le jour traditionnel du muguet qui ouvre 

le bal pour un mois de superbes floraisons. C’est le 

moment de planter vos vivaces, de semer vos annuelles 

et bisannuelles. Pour celles et ceux qui ont des jardi-

nières, c’est le moment d’oser la diversification avec 

notamment des plants aromatiques tels que le basilic, 

le cerfeuil, le persil, l’aneth, l’oseille ou encore la 

ciboulette. Quant au potager. Pas de détails, c’est 

le mois le plus important de l’année et vous pouvez 

mettre en terre la plupart des semis : betterave, laitue, carottes, 

poireaux, choux, courgettes, radis, tomates, haricots… etc. Enfin, 

n’omettez pas de surveiller les apparitions d’oïdium, de pucerons, 

de limace ou de rouille et de traiter le cas échéant en privilégiant 

les produits naturels, sans pesticide, ni glyphosate.

Globe trotter

Vous aussi :
> Emportez-le Vivre à Givors lors de vos déplacements
> Prenez-vous en photo avec
> Découvrez-vous peut-etre dans le prochain numéro de votre magazine 
favori !

Dino Martinez, batteur à la Philhar de Givors, en voyage à Moscou.



construisons ensemble

Trafic routier et pollution : 
attention danger !
L’abandon annoncé et souhaité de 
l’A45 ne doit pas conduire à plus de 
nuisances pour Givors. Or la menace 
plane… Car la principale solution pro-
posée est une augmentation des capa-
cités autoroutières (contournement 
sud de Lyon), synonyme de plus de 
trafics : élargissement de l’A47, élar-
gissement du pont actuel sur le Rhône 
ou nouveau pont, passage à 2 fois 3 
voies de l’A46 sud… Ne laissons pas 
Givors devenir le dindon de la farce !

à l’heure de la lutte contre le réchauf-
fement climatique et d’une pollution 
de l’air reconnue comme un problème 
de santé publique majeur (40 000 
morts/an), c’est vers la réduction des 
trafics routiers et autoroutiers qu’il 
faut aller et non le contraire !

Notre ville est aujourd’hui particuliè-
rement saturée et polluée. C’est pour-
quoi, comme le déclassement de l’A6/
A7 pour les Lyonnais, nous deman-
dons le déclassement de l’A47 dans la 
traversée de Givors. Nous proposons 
aussi, entre le pont de Montrond et le 
bord du Rhône (1,3km) une couverture 
semi-cylindrique et transparente avec 
aspiration et traitement des fumées.

Et pour réduire le trafic : diminution 
des déplacements contraints en relo-
calisant les activités et surtout report 
de la route sur le rail, en utilisant 
les financements prévus pour l’A45, 
pour améliorer les trains du quotidien 
(TER- RER, ligne Brignais-Givors-
Condrieu) et pour un vrai Contour-
nement Ferré de Lyon (CFAL) pour 
le fret, sur une voie dédiée autre que 
passant par Givors-Grigny.

le déf i givordin

Le courage de ses actes !
Déclaré COUPABLE par le tribu-
nal correctionnel, puis par la Cour 
d’appel, M. Passi se pourvoit en 
cassation. Va-t-il oser demander 
une nouvelle fois aux Givordins de 
payer ses frais d’avocat ? Le tri-
bunal administratif lui a pourtant 
donné tort et lui a demandé de rem-
bourser les frais du premier pro-
cès, ce qu’il n’a pas fait (nous nous 
occupons de régler ce problème) ! 
Et il a recommencé pour le pro-
cès en appel, mais on ne sait pas 
combien ont coûté aux Givordins, 
les ténors du barreau qu’il avait 
choisis. Pourtant la majorité avait 
voté POUR, sans en annoncer le 
montant. La description qu’il a faite 
de la situation de Givors en 2014 lors 
du procès en appel était déplorable, 
limite proche de la guerre civile,  
alors qu’il était maire depuis 20 
ans, et qu’en même temps, lors de sa 
campagne des municipales, il disait 
que tout était formidable et extraor-
dinaire. Comment peut-on soutenir 
un langage aussi différent selon les 
circonstances ? Parader en vain-
queur devant les Givordins, et faire 
sa victime devant les juges. Com-
ment peut-on se présenter comme 
le défenseur des pauvres et leur 
demander de payer les honoraires 
des plus grands avocats de Lyon ? Le 
courage d’assumer ses actes, c’est 
ce que nous lui demandons, mais 
sans grande conviction qu’il le fasse. 
Les Givordins apprécieront !

groupe des personnalités

groupe givors bleu marine

groupe des personnalités
Honorer la mémoire du Colonel Arnaud Beltrame en donnant son nom 
au futur groupe scolaire Freydière Gare à Givors

Il y a 1 an, le 24 mars 2018, le colonel 
de gendarmerie Arnaud Beltrame 
offrait sa vie en sacrifice pour sauver 
celle d’une femme prise en otage par 
un terroriste islamiste dans la petite 
ville de Trèbes.
Cet homme était un héros comme on 
n’en fait malheureusement plus. Son 
acte de bravoure doit être constam-
ment salué et honoré par la ville des 

hommes forts. Il en va de notre devoir de mémoire ainsi que 
de notre concorde nationale. Concorde nationale aujourd’hui 
fragilisée et malmenée, qui a plus que jamais besoin de 
symboles forts pour marquer à jamais l’esprit de chacun de 
nos concitoyens à commencer par les plus jeunes. La région 
Auvergne Rhône-Alpes a déjà pris l’initiative de dénommer un 
futur lycée Arnaud Beltrame à Meyzieu. Alors pourquoi pas 
la ville de Givors ? 
C’est la raison pour laquelle Antoine MELLIES a écrit à ma-
dame la maire pour lui demander de baptiser le futur groupe 
scolaire Freydière Gare du nom du Colonel Arnaud Beltrame. 
Notre groupe se mobilisera dans les prochains mois afin que 
la mémoire du Colonel de gendarmerie Arnaud Beltrame ne 
tombe pas dans l’oubli et continue de vivre dans le cœur de 
chaque givordine et de chaque givordin. 

vos élus

vos élus

Louis Soulier, sécurité, prévention, Maison de justice et du droit
Henri Bazin, urbanisme, voirie
Gilles Verdu, CCAS et espaces verts

Antoine Mellies, Émilie Fernandes Ramalho, Corinne Charrier, 
Jean Philippe Charrier
Mail : gvbleumarine@gmail.com

www.givors.info
defigivordin@gmail.com
Michelle Palandre
Alain Pelosato

Mohamed Boudjellaba
Laurence Perrier

Nacer Khouatra, premier adjoint, éducation, enseignement, conseil municipal des 
enfants et modernisation numérique communale
Yamina Kahoul, développement économique, prospective et commerce
Brigitte Checchini, éducation artistique et culturelle

autres élus
Mohamed Benoui, Solange Fornengo, Mohsen Allali

Givors s’engage et obtient un centre de santé !
Dans la vie, il existe deux catégories de personnes. Il y a celles 
qui émettent critiques et jugements à longueur de temps avec 
une aisance déconcertante, mais n’agissent jamais. Et celles qui 
au contraire font preuve de retenue, se montrent à la hauteur des 
situations et agissent en conséquence. Bien entendu, nous ne visons 
personne, mais force est de constater, que ces derniers temps, les 
critiques infondées ou les constats à l’emporte pièce de certains élus 
confirment bien l’adage selon lequel « la critique est facile, l’exercice 
beaucoup moins ». Mais restons pragmatiques, après plusieurs mois 
de mobilisation citoyenne et de travail en commun avec de nombreux 
partenaires, Mme La Maire est à même d’annoncer que notre ville 
accueillera le premier centre de santé doté d’une équipe de méde-
cine mobile. Une véritable innovation sociale qui permettra à très 
court terme de répondre aux besoins de notre territoire. En effet, 
d’ici la fin de l’année, quatre médecins, 2 spécialistes, un infirmier 
et un cabinet médical mobile s’installeront à Givors. Le projet offi-
ciellement présenté le vendredi 5 avril dans les futurs locaux situés 
au rez-de-chaussée de l’immeuble « Caligram », à l’angle des rues 
Prévert et Zola, accueillera également un espace municipal avec un 
lieu d’écoute et de prévention. Malheureusement, rien n’est prévu 
pour soigner la mauvaise foi…

L’œuvre d’art dans l’espace public
L’installation suite à la commande d’une œuvre 
d’art dans l’espace public doit concilier deux 
droits celui de propriété et le droit d’auteur ou 
propriété intellectuelle de l’artiste.
En installant l’œuvre dans l’espace public la 
commune s’engage à l’entretien de cette œuvre, 
en cas de détérioration de celle-ci le proprié-
taire, donc la commune, a le devoir de procéder 
à sa restauration.
L’artiste ou ses ayants droit doivent donner leur 
accord pour toute modification, ceci inclus le 
change ment de lieu par rapport à l’emplacement 
initial.
Lorsque l’équilibre entre les prérogatives de 
l’auteur et celles du propriétaire n’est pas res-
pecté, le plus souvent en cas de décision unilaté-
rale, le tribunal saisi par l’auteur ou ses héritiers 
retiendra une faute sanctionnée financièrement 
au regard de la notoriété de l’auteur et de la gra-
vité de l’atteinte portée à son droit moral.
à Givors plusieurs sculptures sont concernées, 
parmi elles, l’arc de triomphe dont la restauration 
est en cours avec l’accord de l’artiste  et la fon-
taine située place Carnot symbolisant le fleuve.
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Règlement

La répartition de l’espace rédactionnel est proportionnelle 
au nombre de conseillers élus au conseil municipal. Seuls 
les textes transmis dans les délais impartis seront mis 
en page, la même police et la même couleur (noir pour le 
texte, rouge pour le titre) pour l’ensemble des tribunes.
 
Les articles ne doivent pas comporter d’attaques person-
nelles ou d’écrits diffamatoires, porter 
atteinte aux libertés ou être discriminatoires sous peine 
de ne pas être publiés.
 
Il est donc clairement demandé à chaque président de 
groupe de respecter et de faire respecter les règles élé-
mentaires de courtoisie républicaine.
 
Le directeur de la publication

Brigitte Jannot, développement territorial
Jean-François Gagneur, développement durable, agenda 21
Ali Sémari, valorisation du patrimoine communal, sécurité des bâtiments 
communaux
Violaine Badin, insertion par l’économie et emploi
Cécile Bracco, enfance, petite-enfance
Patrice Bouty, état civil

Christiane Charnay, finances, ressources humaines, politique de la ville, démo-
cratie participative, communication
Martial Passi, culture
Brigitte D’Aniello Rosa, proximité, propreté, cadre de vie
Amelle Gassa, université populaire
Jean-Jacques Routaboul, sports
Hélène Taïar, personnes âgées
Raymond Combaz, échanges internationaux
Hocine Haoues, jeunesse
Ibrahim Ozel, événementiel, vie associative
Jonathan Lonoce,  prévention des risques et périls majeurs

Texte non parvenu Ceux qui brassent du vent et ceux qui agissent 

En annulant les amendes et en réduisant des deux tiers 
la durée d’inégibilité, la justice vient de confirmer que 
seul le lien de parenté entre l’ancien maire et l’ancienne 
directrice générale des services constituait (selon elle) 
un « délit moral ».

L’opposition municipale qui, depuis des mois, ment hon-
teusement en voulant faire croire qu’il y aurait pu avoir 
des motifs d’ordre personnel et financier en sont donc 
pour leurs frais et leurs mensonges n’auront pas trompé 
la cour d’appel de Lyon.

Une opposition qui voudrait faire oublier que la femme, 
le mari, le frère et d’autres membres de leur famille 
travaillent ou ont travaillé en mairie, ce qui n’est pas 
condamnable car la loi est claire: « les fonctionnaires 
doivent être évalués uniquement sur leur capacité et 
non sur leurs liens de parenté ».

Alors pourquoi ce qui est acceptable pour l’opposition ne 
le serait pas pour l’ancien maire ?

Évidemment, personne ne s’y trompe, tout ceci relève de 
manœuvres politiciennes pour que l’opposition puisse 
enfin avoir une chance de gagner une élection à Givors. 
Ce qui est loin d’être le cas.

Loin d’être le cas car l’ancien maire a saisi la Cour de 
cassation pour obtenir une relaxe complète.

Loin d’être le cas, car face aux misérables polémiques et 
manœuvres de l’opposition et aux attaques du gouver-
nement contre les collectivités locales et les services 
publics, notre groupe et la maire de Givors continuent 
de travailler et d’avancer pour Givors et sa population.

Ainsi, face aux risques de désertification médicale, nous 
avons obtenu l’installation d’un Centre de santé à Givors.
Après un long combat, nous avons arraché, avec l’aide de 
6000 pétitions, la construction d’un cinéma sur Givors.
Agir pour l’intérêt général ce sont les luttes permanentes 
pour obtenir de meilleurs conditions de vie pour nos 
habitants notamment en exigeant des transports col-
lectifs plus importants et afin de décharger les routes, 
préserver la santé publique et la planète.

Avec notre maire nous sommes fiers de notre ville et de 
sa population et nous continuerons à agir pour l’intérêt 
général.





Quels sont les bons gestes ? 

PLAN CANICULE 2019

En période de canicule, le service des seniors de Givors se mobilise en faveur des personnes fragiles, 
notamment les personnes âgées de plus de 65 ans et les personnes handicapées. En cas de forte cha-
leur, le service des seniors vous invite : 

• à vous faire recenser dans le registre canicule de la ville de Givors : en cas d’alerte, des contacts se-
ront pris régulièrement auprès des personnes inscrites afin de s’assurer que tout va bien et de prendre 
si besoin les mesures nécessaires.
Si vous désirez vous inscrire, renvoyez dès maintenant le coupon ci-joint au service des seniors, à la 
Maison du fleuve Rhône - 1 place de la Liberté – 69700 Givors 

•  à vous rendre les après-midi à la maison des seniors – maison du fleuve Rhône - 1 place de la 
Liberté – 69700 Givors, pour vous rafraîchir dans une salle climatisée (salle d’accueil au rez-de-chaussée).

Pour tout renseignement, vous pouvez contacter la direction des âges de la vie :
Service des seniors, Mairie de Givors
Tél : 04.72.49.18.18
Du lundi au vendredi de 8h à 12h et de 13h à 17h

En cas d’urgence, notamment de coup de chaleur, appeler le 15.

Nom :         Prénom : 

Date de naissance : ........... / ........... /  ........... 

Adresse : 

N° de téphone : 

Heure à laquelle vous souhaitez être appelé(e) ? 

Nom d’un référent (famille, ami, voisin)       Portable : 

INSCRIPTION SUR LE REGISTRE CANICULE

JE BOIS RÉGULIÈREMENT 
DE L’EAU 

JE MOUILLE MON CORPS 
ET JE ME VENTILLE

JE NE BOIS PAS D’ALCOOL JE MAINTIENS MA MAISON 
AU FRAIS : JE FERME LES 

VOLETS

JE DONNE ET 
JE PRENDS DES 

NOUVELLES DE MES 
PROCHES

JE MANGE EN QUANTITÉ 
SUFFISANTE

J’ÉVITE LES EFFORTS 
PHYSIQUES




